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Defontaine
Le leader national
de la couronne de démarreur
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Sans couronne de démarreur, pas 
de voiture. Or c’est auprès de l’en-
treprise Defontaine, rue Saint-Eloi 
à La Bruffière que la quasi totalité 
des marques de voitures françaises 
s’approvisionnent en couronnes de 
démarrage. Les forges Defontaine 
en fabriquent plus de 10 millions par 
an... Une entreprise de pointe à dé-
couvrir.

L’arrivée des beaux jours est l’occasion de découvrir la diversité et la richesse de la na-
ture vendéenne. À cet effet, les réserves naturelles de la Cité des oiseaux et de Nalliers/
Mouzeuil-Saint-Martin proposent des animations aux visiteurs. De nombreuses espèces 
de plantes et d’animaux peuvent y être observées, le loriot, la genette, la fritillaire pintade... 
Des espèces rares ou communes sources d’inspiration des artistes naturalistes.

Vendée Challans Basket 
Le VCB tire le basket
vendéen vers le haut
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Le Vendée Challans Basket est en quatrième po-
sition de NM1, le club challandais vise le plus haut 
niveau national dans les trois années à venir. Il est 
la locomotive du basket vendéen dont pas moins 
de quatre clubs figurent en tête de tableau dans 
leurs catégories respectives. Le nombre d’adhé-
rents a encore progressé en 2007. La Vendée est 
le 3e département en nombre de pratiquants par 
habitant.

Maison Départementale de l’Emploi
Objectif :
toujours plus d’emplois
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La Maison Départementale de l’Emploi et du Développement économique de 
la Vendée tourne à La Roche-sur-Yon depuis le mois d’avril. Elle vise à ce que 
employeurs et demandeurs d’emploi se rencontrent. 

Chemin de fer de Vendée
Vivre le rail comme au temps
de l’Orient Express
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Delphine, une locomotive à vapeur de 
1945 va être inaugurée en grande pom-
pe le 15 mai prochain. Elle a été acquise 
et restaurée par les bénévoles des Che-
mins de fer de Vendée, une association 
de Saint-Laurent-sur-Sèvre. Durant la 
saison touristique, ils font vivre la voie 
ferrée de Mortagne aux Herbiers, avec 
de vieilles machines.

Mondial des Minimes de Montaigu
Le Tournoi des jeunes
espoirs internationaux
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Du 9 au 16 avril, la Vendée a vécu au rythme 
des matches du Mondial des Minimes. Les 
différents matches ont rassemblé douze 
équipes autour du Challenge des Nations et 
douze autres pour le Challenge Clubs. Près 
de 10 000 spectateurs étaient présents lors 
de la finale. L’Allemagne a remporté le titre, 
tandis que la France s’est placée en troisiè-
me position, après l’Angleterre. Un événe-
ment sportif de haut niveau.

Spectacles de Vendée
Avec Peter Phillipps, l’île d’Yeu
au diapason de la Renaissance

Page 11

Pour le dernier concert de la saison des Spectacles de Vendée, Peter Phillips 
et les Tallis Scholars interpréteront les plus grands auteurs Anglais et Italiens 
de la musique sacrée de la Renaissance à L’Ile d’Yeu. Entretien avec Peter 
Pillipps, grâce à qui cette musique a été révélée au grand public.

©
  P

hi
lip

pe
 G

ar
gu

il



Le Journal de la Vendée
Du 1er au 15 mai 2007

2

Vendée active

ENTREPRISE - Defontaine
Roi de la couronne de démarreur
Installée depuis 1946 à La Bruf-
fière, l’entreprise Defontaine ne 
cesse de se développer. Elle est 
aujourd’hui leader français dans 
la fabrication des couronnes de 
démarreur des voitures et se posi-
tionne parmi les meilleures entre-
prises dans de nombreux domai-
nes.

Plus de 10 millions de couronnes 
de démarreur sortent chaque année 
des forges de l’entreprise Defon-
taine. Leader français dans ce do-
maine, la quasi-totalité des moteurs 
des voitures de marques françaises 
s’équipent des couronnes de dé-
marreur Defontaine. « La qualité de 
nos produits est désormais reconnue 
en France et dans le monde entier, 
plus de 60 % de nos pièces sont 
destinées à l’exportation », explique 
Germain Errard, directeur général du 
groupe Defontaine.
Cependant, son savoir-faire exclusif, 
le forgeage par étincelage, a permis 
à cette petite entreprise familiale 
créée en 1946, rue Saint-Éloi, à La 
Bruffière, de diversifier son activité. 
« Nous avons toujours essayé de 
nous positionner sur les marchés en 
développement, ajoute Germain Er-
rard. Aujourd’hui nous avons quatre 

activités spécifiques. L’automobile, 
avec les couronnes de démarreur, 
l’aéronautique, avec les anneaux 
de réacteurs d’avions et les turbi-
nes d’hélicoptères, la robinetterie 
inoxydable, pour les industries ali-
mentaires (commercialisée sous le 
nom de Definox), et les couronnes 
d’orientation (commercialisées sous 
le nom de Rollix) pour les grues, ra-
dars, tramways, métros etc. Enfin, 
dans ce dernier secteur, le marché 
des couronnes de pâles pour éolien-
nes est en plein essor ».

Plus de 1 100 personnes
sur le site

Désormais, l’entreprise de la rue 
Saint-Eloi, patron des forgerons, em-
ploie 1 100 personnes sur le site de 
la Bruffière. Chaque année sortent 
de ses forges 30 000 à 40 000 cou-
ronnes d’orientation qui peuvent me-
surer jusqu’à quatre mètres de dia-
mètre et peser cinq tonnes. Chaque 
année, l’entreprise enregistre un taux 
de croissance d’environ 15 à 20 %. 
Et, chaque année, l’entreprise em-
bauche de nouveaux employés.
« En 2006 nous avons accueilli une 
centaine de nouveaux salariés. Dans 
les cinq ans qui viennent nous pro-

jetons d’en embaucher trois cents », 
précise le directeur général.
Mais, comme un grand nombre d’in-
dustriels, l’entreprise Defontaine se 
trouve confrontée au problème de 
la formation de ses ouvriers. « Nous 
avons besoin de compétences très 
particulières que les personnes 
n’ont pas forcément, qu’elles soient 

sans formation ou qu’elles sortent 
des meilleures écoles. C’est pour-
quoi nous organisons des forma-
tions avec les écoles. Cette année, 
nous avons permis à une dizaine 
de personnes en recherche d’em-
ploi de suivre une formation avant 
de travailler chez nous », explique 
Germain Errard.

Chaque année des milliers de couronnes sont fabriquées à La Bruffière par Defontaine.

Selon une enquête des Assedic en 
partenariat avec le Credoc, les en-
treprises des Pays de la Loire envi-
sagent d’embaucher près de 67 000 
personnes en 2007. Selon ces mê-
mes statistiques, plus de 15 300 de 
ces embauches auront lieu en Ven-
dée. Le département figure ainsi en 
deuxième place en valeur absolue, 
mais largement en tête si ces chif-
fres sont rapportés au nombre d’ha-
bitants. Les entreprises vendéen-
nes envisagent ainsi d’embaucher 
2,6 personnes pour 100 habitants, 
contre 2,1 en Loire-Atlantique, 1,7 en 
Maine-et-Loire et 1,4 en Sarthe et en 
Mayenne.
L’étude souligne par ailleurs que la 
proportion des établissements en-
visageant au moins une embauche 
dans l’année en cours, est particuliè-
rement élevée en Vendée ; de 26 à 
31% selon les bassins d’emploi.

Reprise des intentions
d’embauche en 2007

ÉCONOMIE - Fontenay-le-Comte
Everhôtel : déjà des habitués
après cinq mois d’ouverture

Ouverte depuis le mois de no-
vembre dernier, l’Auberge Everhôtel 
de Fontenay-le-Comte a été officiel-
lement inaugurée le 14 avril, en pré-
sence de Bruno Retailleau et Joël 
Sarlot, vices-présidents du Conseil 

Général, Simon Gerzeau et Wilfrid 
Montassier, conseillers généraux. 
Installé à l’entrée du Vendéopôle Sud 
Vendée, l’hôtel-restaurant compte 
déjà une clientèle de fidèles. « Notre 
slogan, c’est “un bon moment, tout 
simplement”, expliquent Nadine et 
François-Xavier Ortiz, patrons de 
l’établissement. Tant en hôtellerie 
qu’en restauration ».
Dans les chambres, tout a été opti-
misé : Internet à haut-débit, WC et 
toilettes, literie de grande taille, amé-
nagement astucieux. « C’est du bon 
deux étoiles classique et moderne », 
résume le gérant. Chaque trimestre, 
l’Auberge Everhôtel propose une ex-
position d’œuvres d’artistes locaux. 
C’est l’un des petits plus du restau-
rant, où la cuisine affiche une carte 
appétissante qui séduit d’ores et 
déjà près de quarante couverts cha-
que jour. Certaines entreprises du 
Vendéopole fréquentent régulière-
ment les lieux, à l’instar de nombreux 
commerciaux, qui passaient autre-
fois la nuit dans des hôtels de Niort.

■ Renseignements : 02 28 13 00 31
www.everhotel.comFrançois-Xavier et Nadine Ortiz.

GASTRONOMIE - Les Cafés Albert et les Liqueurs Vrignaud innovent
Liqueur de Mogette : déjà un succès !

Il a eu le nez creux, Matthieu Tou-
geron. Lorsqu’il a repris les Cafés Al-
bert et les Liqueurs Vrignaud, il vou-
lait dans un premier temps préserver 
un patrimoine, et le faire fructifier. 
« Ensuite, j’ai décidé de lancer un 

produit nouveau par an, en relation 
avec le terroir vendéen ». L’homme 
est créatif et enthousiaste.
En 2007, il lance sur le marché pas 
une mais deux nouvelles bouteilles : 
la Liqueur de Mogette et le délice de 
caramel au beurre salé de Noirmou-
tier. Et là, surprise ! C’est un succès. 
La liqueur de mogette s’arrache 
dans les magasins. À la boutique de 
Luçon, c’est elle que tout le monde 
veut goûter et acheter.
Matthieu Tougeron savoure cette 
réussite : « J’espérais vendre 5 000 
bouteilles par an, donc je misais sur 
un joli succès. Là, c’est allé beau-
coup plus vite que prévu ». Et pour 
cause : en une semaine, les 3 000 
bouteilles mises sur le marché ont 
trouvé preneur. Les raisons du suc-
cès ? Un produit original, ancré dans 
la culture gastronomique du dépar-
tement et surtout complètement nou-
veau. « Il est inutile de chercher une 
référence à la mogette cuite. Le goût 
de la liqueur est inconnu du palais ». 
Inconnu et donc difficile à décrire : 
le breuvage est très doux, mœlleux, 
long en bouche. Il laisse aux papilles 
une impression de velours. Un di-
gestif idéal.

Entreprendre et co développer

S’il est fier de ses deux produits 
(le délice de caramel est également 
une réussite et un plaisir pour le pa-
lais), Matthieu Tougeron met surtout 
en avant une initiative portée cette 
fois par les Cafés Albert. « Nous 
sommes une PME locale, un petit 
fabricant de café. J’avais envie de 
faire une action qui percute, en lien 
avec mes producteurs ». Son projet 
prend alors forme : il va s’associer 
à une ONG qui s’occupe d’enfants 
défavorisés du Brésil. « Le Brésil est 
notre principal fournisseur. Et l’ONG, 
j’y tenais : c’est une manière de par-
ticiper au développement là-bas ». 
Sur chaque paquet de café vendu, 
Matthieu Tougeron versera ainsi 10 
centimes. Au total, il s’est engagé à 
verser 30 000 € à l’UNICEF. « Même 
si je ne vends que 250 000 paquets, 
je me suis engagé à verser cette 
somme. Cela va permettre d’acheter 
30 000 vaccins pour les enfants ». Il 
n’en dira pas plus : l’argument com-
mercial a ses limites. Mais au fond 
de lui, il y a cette certitude : « C’est 
ça, finalement, ma véritable innova-
tion 2007 ».Matthieu Tougeron présente sa liqueur de mogette. 

INTERNATIONAL - Partenariat
Échanges entre pêcheurs
vendéens et québécois

L’École des Pêches de l’Ile d’Yeu 
a signé une convention avec le Cen-
tre spécialisé des pêches de Gaspé-
sie, au Québec. La cérémonie s’est 
déroulée à l’Ile d’Yeu, vendredi 13 
avril. Selon la convention, trois CPAM 
de matelot de l’Ile d’Yeu vont se ren-
dre en Gaspésie du 22 mai au 5 juin. 
Ils suivront un stage de deux jours 
au Centre spécialisé des pêches, sur 
les techniques de pêche du chalut 
et du ramendage. Ils embarqueront  
ensuite sur des chalutiers d’environ 
20 mètres pendant une semaine de 
pêche à la crevette.
En retour, deux élèves québécois 
vont suivre un stage de deux jours 
en Vendée, puis embarqueront à 
leur tour pour une semaine sur des 

bateaux de pêche au thon de l’Ile 
d’Yeu. Eux découvriront les techni-
ques de pêche à la palangre pélagi-
que. Cet échange vise en particulier 
à améliorer les connaissances en 
techniques de pêche, mais aussi à 
apprécier les différentes techniques 
de préservation de la ressource.

CER - Cantons de Mareuil-sur-Lay et de Champagné-les-Marais
L’amélioration de l’environnement rural

Numéro 22 et numéro 23. La série 
des signatures de CER (Contrat Envi-
ronnement  Rural) se poursuit. Le 16 
avril, c’était au tour des cantons de 
Mareuil-sur-Lay , le 22e, et de Cham-
pagné-les-Marais, le 23e, de s’engager 
dans différentes actions avec l’aide du 
Conseil Général pour préserver et dé-
velopper leur espace rural. 

Ce sont 27 actions qui ont été 
signées pour le canton de Mareuil-
sur-Lay. Aménagements paysagers 
à Bessay, Château-Guibert, Mareuil-
sur-Lay et Corpe, embellissement de 
quartier, de bâtiment ou de salle de 
sport comme l’isolation thermique 
de la salle de sport de Moutiers-
sur-le-Lay et pour une grande partie 
des villages concernés, des projets 
d’effacement de réseaux, « souvent 
très chers pour le budget des petites 
communes et pourtant indispensa-

bles pour l’amélioration de l’environ-
nement », comme l’a expliqué Bruno 
retailleau, vice-président du Conseil 
Général. 

Pour les neuf communes signa-
taires du canton de Champagné-
les-Marais, on retrouve des effa-
cements de réseaux, mais aussi la 

construction d’un pôle médical à 
Chaillé-les-Marais, l’aménagement 
d’un ensemble immobilier et d’une 
halle commerciale à l’Ille-d’Elle, un 
dispositif de récupération d’es eaux 
pluviales à La Taillée et le création 
d’un Village Artisanat d’Art à Vouillé-
les-Marais...
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AMÉNAGEMENT - Réseau routier
Travaux de sécurisation sur le canton des Olonnes

Le conseiller général Gérard 
Faugeron a fait le point aux Sables-
d’Olonne sur les travaux de sécurisa-
tion du réseau routier départemental 
sur le canton des Olonnes. « Le 

conseil général s’attache à rénover 
10% de son réseau routier chaque 
année. Sur le canton des Olonnes, 
ça représente une douzaine de kilo-
mètres pour l’exercice 2007. Il s’agit 

d’aménagements de sécurité et de 
conforts, chers aux habitants du can-
ton », a expliqué l’élu local. 

Prochainement va s’achever la sé-
curisation du terre-plein central de la 
rocade des Sables-d’Olonne, avec la 
mise en place d’écrans moto. Dans 
le centre d’Olonne, 500 m de route 
vont être refaits à neuf sur la RD32, 
de part et d’autre du carrefour de la 
mairie. La même route va aussi faire 
l’objet de travaux sur 300 mètres à 
hauteur du carrefour avec la route de 
l’Ile d’Olonne. Dans le bourg de Vai-
ré, ce sont 1400 mètres qui vont être 
restaurés, toujours sur la RD32. Cinq 
kilomètres de la route de Sainte Foy 
(RD80) sont aussi au programme 
des travaux, puis, 1,2 km à Olonne 
entre la Gobinière et le carrefour de 
la route de l’Ile d’Olonne, encore sur 
le RD80. 

Au Château d’Olonne, 1,5 km de 

la RD32B, le long de la voie cyclable 
qui borde le Bois Saint-Jean viennent 
d’être achevés. Il en sera de même 
pour cet été, selon les prévisions, 
pour le chantier de l’avenue d’Aqui-
taine, aux Sables-d’Olonne. Trois 
opérations, initialement prévues en 
2007 ont été reportées en 2008, no-
tamment dans le centre d’Olonne à 
la demande de la municipalité. 

En 2006, deux carrefours ont 
été aménagés avant l’été : un dou-
ble tourne à gauche à l’Epinette (à 
la limite de Sainte-Foy, Château-
d’Olonne, et Talmont-Saint-Hilaire) ; 
un tourne à gauche à la Chusselière 
(RD36 avec RD109). Le giratoire du 
Chail a été achevé en début d’année 
(RD80 avec RD122 à Olonne-sur-
Mer. Un giratoire est programmé et 
verra probablement le jour pour 2008 
à la sortie de Vairé au croisement en-
tre la RD32 et la RD54.Gérard Faugeron, conseiller général des Olonnes, indique les tronçons qui vont être sécurisés.

SPORT - Cinq clubs au sommet
Le basket vendéen termine la saison à la fête
Très vraisemblablement entraînée 
vers le haut par le Vendée Chal-
lans Basket, l’élite du basket ven-
déen achève l’année brillamment. 
Outre le VCB qui est aujourd’hui 
en quatrième position dans sa 
poule, quatre autres équipes du 
département sont en bonne posi-
tion dans leurs championnats res-
pectifs, dont les filles de La Roche-
sur-Yon qui atteignent le deuxième 
niveau national.

Le Vendée Challans Basket figure 
à la quatrième place du championnat 
de National 1. Le club confirme là sa 
bonne santé et sa lente progression 
vers le plus haut niveau. Il entraîne 
avec lui tout le basket vendéen, dont 
pas moins de quatre équipes s’affi-
chent en haut de tableau dans leurs 
championnats respectifs. 

Les féminines du club de la Ro-
che-sur-Yon, en particulier, ont ter-
miné premières de la NF2, la natio-
nale féminine 2. « C’est le troisième 
niveau national, précise avec satis-
faction Rémy Gautron, président du 
Comité départemental de basket 
de Vendée. Ça signifie que, l’année 
prochaine, elles évolueront dans le 
deuxième niveau, puisqu’elles mon-
tent en NF1. Plus haut, c’est le niveau 
professionnel. » L’équipe était cette 
année particulièrement complète : 
« elle comptait dans ses rangs neuf 
joueuses interchangeables : l’idéal », 
selon le président Gautron.

À Luçon, les garçons ont fait la 
course en tête durant toute l’année 
en NM3, pour « échouer » en fin de 
saison à une néanmoins très belle 
deuxième place. « Ce n’est que par-
tie remise », console le président du 

basket vendéen. Le club se prépare 
à occuper un terrain neuf : un bel 
outil pour attaquer bille en tête la sai-
son à venir. C’est aussi ce qui attend 
les équipes féminines des Herbiers 
et du Poiré-sur-Vie, respectivement 
troisième et quatrième de NF3 et 
qui ont, elles aussi, montré de bel-
les dispositions durant la saison qui 
s’achève. Chambretaud, de son 
côté, a fait un parcours retour exem-
plaire, à l’issue d’une saison difficile, 
pour finir par se maintenant en NM3, 
en dépit de moyens de loin inférieurs 
à ceux de ses concurrents.

« 2007 a aussi été une très bonne 
année au niveau de nos effectifs, se 

félicite Rémy Gautron. Le comité de 
Vendée est le huitième comité dépar-
temental de France. Il est le troisième 
en taux de pratique, c’est à dire le 
nombre de pratiquants par habitant. 
Ce premier mai, nous organisons no-
tre 28e tournoi des tout petits ».

L’effet VCB

Pour Rémy Gautron, l’effet VCB 
est incontestable dans l’engouement 
des vendéens pour le ballon oran-
ge : « Le Vendée Challans Basket est 
la locomotive du basket vendéen, en 
particulier masculin et reconnu com-
me tel ». 

Depuis 1994, les dirigeants du 
club ont reconstruit un club qui avait 
connu le plus haut niveau dans les 
années 70, avant de sombrer dans 
l’anonymat des divisions locales. 
Aujourd’hui, le club évolue dans le 
haut du tableau du championnat de 
National 1, dont il est pensionnaire 
depuis trois ans. Sous la houlette 
de l’entraîneur Freddy Massé, douze 
joueurs professionnels répètent cha-
que jour leurs gammes avant de por-
ter les couleurs de la Vendée partout 
en France, au gré de leurs déplace-
ments chez leurs adversaires. « Nous 
avons en ligne de mire la Pro B, expli-
que Freddy Massé. L’idéal serait d’y 

parvenir dans deux ou trois ans ». 
Lionel Thouzeau, le nouveau pré-

sident du club, est en phase avec son 
entraîneur : « Beaucoup de chemin a 
été parcouru avec une recette sim-
ple : s’appuyer sur notre identité et 
sur la formation ». Ainsi, aujourd’hui, 
au moins la moitié de l’équipe est 
composée de joueurs de la Vendée 
ou des départements voisins. Le 
club s’est également doté d’un véri-
table centre de formation, avec une 
équipe réserve qui évolue en N3 et 
une équipe de cadets en passe de 
se qualifier pour le Final Four de leur 
catégorie, en compagnie de trois 
grosses cylindrées du championnat 
de France de Pro A. « L’objectif est 
de sortir un très bon jeune tous les 
deux ans », reprend Freddy Massé. 

Le Vendée Challans Basket peut 
s’appuyer sur son public vendéen. 
Chaque match à domicile attire dans 
la salle entre 1 500 et 2 500 specta-
teurs. « Nous avons le public le plus 
fidèle et le plus nombreux de N1 », se 
réjouit Jean Gaborit, bénévole au club 
depuis toujours. « Aujourd’hui, nous 
arrivons à travailler de mieux en mieux 
ensemble, avec les autres clubs, au 
développement du basket vendéen, 
conclut Freddy Massé. Nous faisons 
venir de bons jeunes chez nous, mais 
toujours en concertation avec nos ho-
mologues. Le but n’est pas d’affaiblir 
les autres équipes mais de profiter du 
rayonnement de Challans ».

Nul doute  que l’équipe des fé-
minines de La Garnache, qui est 
descendue en NF3, saura pour sa 
part trouver un nouveau souffle. Son 
centre de formation lui permettra très 
certainement de rebondir pour re-
monter en N2.Le Vendée Challans Basket a entrepris de s’élever dans la hierarchie nationale, entraînant derrière lui tout le basket vendéen.
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INNOVATION - Regard Acidulé
Beaux et appétissants, des bouquets de fruits frais
En place depuis le 3 avril, Regard 
Acidulé, l’entreprise créée par Va-
lérie Voineau, à Challans confec-
tionne des bouquets de fruits prêts 
à consommer. Les commandes se 
font déjà nombreuses et la nou-
velle chef d’entreprise ne sait où 
la mènera le succès de ses bou-
quets.

« Je vous ai apporté des fruits 
frais ». Aussi présentables que les 
fleurs et bons comme les bonbons, 
Valérie Voineau confectionne des 
bouquets de fruits prêts à déguster. 
Depuis le 3 avril, cette challandaise, 
mère de famille et au foyer pendant 
18 ans, a ouvert son entreprise Re-
gard acidulé. « Après avoir consacré 

de nombreuses années à l’éducation 
de mes enfants, j’ai décidé de re-
prendre une activité, explique la fleu-
riste en fruits. C’est par hasard, que 
nous avons trouvé mon mari et moi 
cette idée. Dans un magazine, nous 
avons lu un article sur une entreprise 
de ce genre aux Etats-Unis et nous 
nous sommes dits que cela valait le 
coup d’essayer ». 

Depuis une année, Valérie Voi-
neau se fait la main. Sa famille et 
ses amis ont été les premiers co-
bayes. « Tous m’ont encouragée et 
m’ont dit de me consacrer à mon 
art ! » Avec l’aide de l’Institut de la 
Qualité de l’Aliment, la toute jeune 
entreprise a mis en place un labo-
ratoire aux normes d’hygiène dans 

lequel Valérie fabrique ses bou-
quets.

Une véritable aventure

Les fruits très frais, achetés 
la veille pour le lendemain, sont 
maintenus dans une chambre froi-
de avant d’être livrés. « J’utilise le 
maximum de fruits et de couleurs, 
en fonction des budgets de mes 
clients et je les confectionne à la 
dernière minute pour qu’ils soient 
le plus appétissants possible, expli-
que Valérie. Plus il y a de couleurs 
et plus elles sont fraîches et plus 
c’est joli ». 

Pour le moment les clients de Re-
gard Acidulé, utilisent le plus souvent 

ces bouquets pour garnir les tables 
de repas, de cocktails, comme des-
serts ou bien comme cadeaux, aux 
mêmes occasions que les bouquets 
de fleurs. 

« Avec l’aide de ma famille, je suis 
entrée dans une véritable aventure, le 
concept est nouveau, personne en-
core ne peut savoir où tout cela va 
me conduire. Pour mettre en forme 
ce projet, j’ai dû passer de nombreux 
obstacles administratifs et législatifs. 
Je n’y connaissais rien, précise Valé-
rie. Désormais l’aventure est en mar-
che, de nombreuses commandes 
m’ont déjà été faites ».   

■ Renseignement : 02 28 12 99 18
www.regardacidule.com

Le conseil européen des ministres 
de la pêche a décidé de reporter 
au mois de mai sa décision au sujet 
de la proposition de la commission 
européenne concernant la pêche de 
la civelle. Cette dernière préconise 
de baisser de moitié la pression de 
pêche sur les alevins d’anguille et 
d’employer 75% des captures en vue 
du repeuplement des pays d’Europe 
du Nord. Ce report est un répit dans 
la bataille qui oppose la France à 
l’Europe sur cette question. Philippe 
de Villiers et Dominique Souchet ont 
renouvelé leur demande au minis-
tre français de la pêche Dominique 
Bussereau de « faire preuve de fer-
meté dans les négociations futures ». 
La pêche à la civelle est une activité 
économique vitale pour de nombreux 
pêcheurs de Vendée. La réglemen-
tation telle qu’elle est proposée met-
trait en danger de très nombreuses 
entreprises de ce secteur.

Un répit dans la guerre
de la civelle
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Au quotidien

Le Collège public du Pays de Monts 
organise, jeudi 3 mai, une soirée 
conférence-débat sur le thème « Etre 
parent face à son adolescent et la 
consommation de produits addictifs » 
tels que l’alcool et le cannabis. Cette 
conférence, en direction des parents, 
sera animée par l’ANPAA 85 (Asso-
ciation Nationale de Prévention en 
Alcoologie et Addictologie) et l’Ecole 
des Parents et des Educateurs  de 
Vendée. Au programme : alcool 
et cannabis, les jeunes et l’alcool, 
pourquoi l’adolescent consomme-t-
il ? Les signes d’alerte… À partir de 
20h, au collège du Pays de Monts.

■ Renseignements : 02 51 58 60 29

Conférence-débat sur le thème
de l’alcool à Saint-Jean-de-Monts 

EMPLOI - La Maison Départementale de l’Emploi
Objectif : toujours plus d’emplois
Depuis le début du mois d’avril, la 
Maison Départementale de l’Em-
ploi et du Développement Econo-
mique de la Vendée a commencé 
ses activités. Son équipe est opé-
rationnelle pour mettre en relation 
tous les acteurs économiques lo-
caux et les demandeurs d’emploi. 

Créer une adéquation entre les 
besoins des entreprises vendéen-
nes  et les demandeurs d’emplois. 
Voici la mission principale de la Mai-
son Départementale de l’Emploi et 
du Développement Economique de 
la Vendée. L’économie vendéenne 
est particulièrement reconnue pour 
son dynamisme. Le taux de chô-
mage y est un des plus faibles de 
France avec deux points de moins 
que la moyenne nationale. Cepen-
dant, 6,5% des actifs restent sans 
travail alors que, chaque année, des 
milliers de postes restent vacants. 
« Notre travail est de mettre en adé-
quation ces demandes et ces offres. 
Notre objectif est d’améliorer l’accès 
et le retour à l’emploi, de développer 
l’emploi et la création d’entreprise », 
explique Corinne Courtiol, directrice 
de la Maison Départementale de 
l’Emploi. 
Pour atteindre ces objectifs, cinq 
chargés de mission arpenteront le 
terrain à l’écoute des besoins. Be-
soins des entreprises qui ne trouvent 
pas d’employés formés aux métiers 
pour lesquels elles recrutent. Be-
soins des demandeurs d’emploi 
qui ne trouvent pas d’offre de travail 

pour lesquels ils ont été formés. Ou 
qui se voient contraint de refuser 
des postes pour des problèmes 
de transports, de logements ou de 
garde d’enfant. Ou tout simplement 
parce qu’ils n’ont pas les bonnes in-
formations. Besoins des personnes 
qui veulent reprendre ou créer une 
entreprise...

Un travail de partenariat

La Maison Départementale de 
l’Emploi met en place de nombreux 
projets : formations pour promouvoir 
les métiers des secteurs porteurs ; 
créations de structures d’insertion ; 
recherche de solutions pour traiter 
des freins à l’emploi, aide à la re-
conversion des secteurs en restruc-
turation. D’ici quelques semaines, 
un numéro vert sera mis en place 
(Le Journal de la Vendée y revien-
dra dans un prochain numéro). Il 
permettra de répondre à toutes les 
questions liées à la création d’em-

plois. Les deux techniciens qui ré-
pondront aux appels dirigeront leurs 
interlocuteurs vers les structures 
dont ils ont besoin. 
« La Maison Départementale de 
l’Emploi est un outil mis au service 
de l’économie vendéenne », se ré-
jouit Bruno Retailleau, vice-prési-
dent du Conseil Général et Prési-
dent du conseil d’administration de 
la Maison Départementale de l’Em-
ploi. C’est le résultat d’un travail de 
partenariat entre le Conseil Général, 
porteur du projet, l’Etat, l’Assedic, 
l’ANPE, et la quasi totalité des Com-
munautés de communes de Vendée 
qui constituent le Conseil d’Admi-
nistration. Les actions de la Maison 
Départementale de l’Emploi seront 
définies par un conseil d’orientation 
composé de Vendée Expansion, 
des trois chambres consulaires, 
des branches professionnelles et 
des acteurs de la formation, pour 
une parfaite adéquation avec les 
besoins du marché de l’emploi.

Des emplois manuels ne trouvent pas preneurs.

CHANTIER - La Roche-sur-Yon
La maison de retraite du cours Richelieu bientôt en construction

Les travaux de construction de la 
future maison de retraite du Cours 
Richelieu vont démarrer au mois de 
mai. Voulu par le Conseil Général, 
cet établissement de 75 lits aura 
pour vocation d’augmenter les capa-
cités d’accueil de personnes âgées 
sur la Roche-sur-Yon. Il comportera 
une unité de 24 lits, destinée à des 
personnes dites désorientées, ou 
plus simplement atteintes de la ma-
ladie d’Alzheimer. Deux places d’hé-
bergement temporaires et deux pla-
ces d’accueil de jour sont également 
prévues. « L’accueil de jour vient 
en soutien aux familles de person-
nes maintenues à domicile en leur 

permettant de disposer d’un relais 
en cas de difficulté. L’hébergement 
temporaire est plus particulièrement 
destiné à faire face à des situations 
d’urgence, comme après une hospi-
talisation, par exemple, ou en situa-
tion transitoire », explique Véronique 

Besse.
Le bâtiment sera construit sur le site 
de l’ancien collège Richelieu, boule-
vard des Belges. Érigé au cœur d’un 
site emblématique, le projet s’y inté-
grera parfaitement en répondant aux 
exigences environnementales. 

« Cette maison de retraite va per-
mettre le maintien des personnes 
âgées au cœur de la ville », se féli-
cite Michèle Peltan. Elle se trouvera 
à proximité de la future résidence 
étudiante et de logements, égale-
ment en construction. Avec un prix 
à la journée situé dans la moyenne 
des établissements du département. 
Son habilitation par le département 
permettra une prise en charge en 
cas de besoins. Les résidants pour-
ront bénéficier de l’ADPA réservé aux 
personnes âgées dépendantes. Le 
statut privé de l’établissement n’aura 
aucune incidence sur la nature de la 
prise en charge par la collectivité.

AUTISME - Mêlée ouverte pour l’autisme
Tous unis
pour les enfants autistes
L’édition 2007 de la manifesta-
tion sportive Mêlée ouverte pour 
l’autisme a lieu le samedi 12 mai 
au complexe des Sauniers, aux 
Sables-d’Olonne. L’Union Dépar-
tementale des Sapeurs Pompiers 
de Vendée a de nouveau répondu 
présente pour soutenir l’associa-
tion Autisme Alliance 85. 

Samedi 12 mai, le complexe 
sportif des Sauniers à la Chaume, 
aux Sables-d’Olonne ouvre ses por-
tes de 10h à 18h30 à la quatrième 
édition de la Mêlée Ouverte pour 
l’Autisme, un tournoi multisports or-
ganisé par Autisme Alliance 85 et les 
Sapeurs Pompiers de Vendée. La 
journée commence sur les chapeaux 
de roue, à 10h, pour un tournoi fa-
mille (père-fils) de Tennis Ballon suivi 
d’un tournoi libre ouvert à tous dans 
l’après-midi. 

Parallèlement, débuteront et 
se dérouleront tout au long de la 
journée  le trophée Officiel Dépar-
temental Jeunes de Badminton, 
l’initiation au tir à l’arc et au golf. 
A 11h, place aux plateaux débu-
tants de football avec les équipes 
du pays des Olonnes et début de 
l’entraînement des mini-poussins 
de l’école de rugby des Sables et 
de Saint-Hilaire-de-Riez. Une belle 
occasion de présenter, de 11h à 
13h30, le projet Un club, un autiste 
avec Lucas autiste de 10 ans et 
demi, licencié au Rugby Club Sa-
blais. 

Sans oublier tout au long de la 

journée les ateliers pompiers (dé-
monstration de désincarcération, 
tours en camion tout terrain…), les 
démonstrations d’ultimate frisbee et 
le tournoi de tennis-ballon de 13h30 
à 15h. Mais aussi la course du Jog-
ging Club Sablais avec distribution 
de tracts, port du tee-shirt de la Mê-
lée Ouverte pour l’Autisme et remise 
en fin de course du ballon pour lan-
cer le tournoi de Rugby Seniors qui 
démarrera à 15h30. 

Les fonds récoltés durant la jour-
née serviront à soutenir les projets 
concrets et rapides en rapport avec 
l’autisme. 

■ Renseignements : 02 51 07 01 61
http://autismealliance85.monsite.wanadoo.fr

SOCIAL - Première pierre du village-logements 
Objectif maintien à domicile
et autonomie

La première pierre du village-
logements pour personnes handi-
capées et personnes âgées a été 
posée dernièrement à Aizenay. Ce 
projet porté par le Conseil Général, 
la commune et l’office départemen-
tal des HLM permet la construction 
de treize logements qui verront le 
jour début 2008. 
« Ce projet est un projet qui nous 
tenait particulièrement à cœur au 
Conseil Général, tenait à souligner 

Bernard Perrin après avoir posé la 
première pierre du futur village-lo-
gements. En facilitant le maintien à 
domicile des personnes âgées et 
en encourageant l’autonomie des 
personnes handicapées, ces futurs 
logements voulus en centre bourg 
montrent à nouveau que ces person-
nes ont toutes leur place au cœur de 
nos communes ». 
Les personnes travaillant en CAT pour-
ront donc être logées au sein de six stu-
dios en SAVS (Service d’Accompagne-
ment à la Vie Sociale) d’environ trente 
mètres carrés. Ces habitations jouxte-
ront un espace de vie collectif regrou-
pant salle à manger, cuisine, salon… 
Les personnes âgées quant à elles 
pourront continuer à vivre à domicile, 
dans des appartements adaptés et 
dans des conditions de sécurité et de 
confort. Tout en profitant de la proxi-
mité des commerces et des autres 
services du centre bourg. A noter que 
la commune de La Genétouze est elle 
aussi en train de réaliser des logements 
adaptés pour personnes âgées.

Tous les mardis et vendredis, de 12h 
à 12h30 et de 13h30 à 17h00, les sa-
lariés de l’association d’insertion Es-
nov vendent des paniers de légumes 
cultivés et ramassés dans leur pota-
ger. L’association d’insertion se divi-
se en deux activités. Des formations 
sont proposées aux demandeurs 
d’emploi, ateliers informatiques ou 
apprentissage des techniques de 
nettoyage. Tandis que plusieurs 
chantiers collectifs permettent aux 
bénéficiaires du RMI de bénéficier 
de contrats d’insertion dont une par-
tie est consacrée à l’élaboration d’un 
projet professionnel et à l’accompa-
gnement social.

■ «Le potager» Chantier collectif d’inser-
tion - Renseignements : 02 51 35 62 94

L’association d’insertion ESNOV
Les paniers du «Potager
d’Esnov’Chantiers»

La député Véronique Besse était présente à la pose 
de la première pierre.

DONS D’ORGANES - Trans-forme aux Sables
16e jeux nationaux
des transplantés et dialysés
Les 16e Jeux Nationaux pour 
Transplantés et Dialysés organi-
sés par l’association Trans-Forme 
ont lieu du 16 au 20 mai prochains 
aux Sables-d’Olonne. Diverses 
rencontres sportives sont organi-
sées pour inciter les transplantés 
à la pratique du sport mais aussi 
pour sensibiliser le public au don 
d’organes. 

Il y a quelques années, le succès 
d’une transplantation s’évaluait en 
termes de survie. Aujourd’hui, en 
s’alignant au départ d’une course de 
fond, les sportifs, anciens transplan-
tés, démontrent les progrès qui ont 
été faits en matière de greffe. Malgré 
tout, de nombreux malades restent 
encore en attente d’une greffe, faute 
de don d’organes. Les 16e Jeux Na-
tionaux organisés cette année aux 
Sables-d’Olonne ont pour principale 
ambition de contribuer à l’augmenta-
tion de ces dons. 
À partir du 16 et jusqu’au 20 mai, 
plusieurs animations sportives se 

déroulent aux 
Sables. À noter 
notamment le 
lancement des 
jeux, jeudi 17, 
à 9h30 (salle 
Audubon), par 
la marche de 
solidarité du don 
d’organes de 
trente minutes 
jusqu’à la mairie. Puis, jeudi après-
midi de 14h à 18h, finale d’athlétis-
me (salle de la Rudelière) de 16h à 
19h et finale de tennis de table (gym-
nase des Sauniers). Vendredi 18, les 
jeux de bowling, badminton, tennis 
et autres disciplines occuperont la 
journée de 14h à 20h. A noter que le 
samedi 19 est consacré aux sports 
de mer (kayak, planche à voile etc) 
de 13h à 18h. Enfin, dimanche 20, 
relais de la flamme du remblai à la 
mairie : départ à 11h30. Et la clôture 
des jeux a lieu à 15h30. 

■ Renseignements : www.trans-forme.org
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À découvrir

Martine Delattre, 
professeur de let-
tres depuis 1971, 
et Frédéric Sau-
gey, passionné 
de photographie 
depuis sa tendre 
enfance, ont en 
commun leur amour de la Vendée en 
général et de la Faute-sur-Mer en parti-
culier. Ils ont conjugué leurs talents res-
pectifs pour rendre hommage au pays 
d’adoption et de prédilection à travers 
un bel ouvrage : « Ballade en pays Pic-
ton ». Les clichés artistiques du preneur 
d’image y font écho aux textes poéti-
ques de l’auteur. Plus qu’une évoca-
tion descriptive des lieux, il s’agit d’une 
digression évocatrice, une promenade 
au gré du hasard, de la Faute-sur-Mer à 
l’Aiguillon-sur-Mer, des plages au Port, 
des Pointes de l’Aiguillon et d’Arçay à la 
Belle-Henriette…

■ « Ballade en pays Picton », aux éditions 
IA-K (www.ia-k.fr), en vente en librairie (à La 
Roche-sur-Yon, La Faute et l’Aiguillon…)

« Ballade en pays Picton »

SPORT - Un terrain de padel à Saint-Révérend
Le Padel, entre paume et tennis
À partir du 19 mai, la Roseraie de 
Vendée à Saint-Révérend ouvrira 
au public son terrain de Padel. Ce 
sport d’origine basque, peu répan-
du en France, se situe entre le jeu 
de paume et le tennis. Plus simple 
que le tennis, il peut se jouer par 
toute la famille, des plus sportifs 
aux moins sportifs en passant des 
plus jeunes aux plus âgés.

Le 19 mai sera l’occasion pour 
les curieux qui ne connaissent pas le 
padel de découvrir ce sport d’origine 
basque à la Roseraie de Vendée à 
Saint-Révérend. « Depuis mes étu-
des en Argentine, je rêvais de faire 
construire un terrain de padel », ex-
plique Bernard Nouteau, propriétaire 
de la roseraie. Ce sport très apprécié 
en Argentine, 5 millions de person-

nes y jouent, est moins connu en 
France où seulement trente terrains 
sont construits. 
C’est un sport de détente, ludique et 
simple qui peut se jouer en famille. À 
mi-chemin entre le tennis et le jeu de 
paume, il se pratique sur un terrain 
de 20m sur 10m  avec un filet, enca-
dré par deux murs sur ses largeurs. 
Il se joue en double. Comme au ten-
nis, la balle ne peut toucher qu’une 
fois le sol mais peut aussi rebondir 
sur le mur. « Ce qui me plaît particu-
lièrement dans ce sport c’est qu’il 
peut être joué par toute la famille, de 
7 à 77 ans », explique Bernard Nou-
teau. 
« J’ai voulu installer ce terrain dans 
ma roseraie pour diversifier mon ac-
tivité, ajoute Bernard Nouteau. Beau-
coup de visiteurs sont des femmes 
et souvent leurs maris attendent dans 
leur voiture tandis que les enfants se 
baladent de l’un à l’autre. Désormais, 
en venant dans ma roseraie, chacun 
trouvera une activité à son goût ! Mais 
je pense aussi que ce terrain attirera 
des touristes qui aiment ce sport et 
qui ne trouvent pas un terrain entre 
Orléans et Lacanau. Enfin ce terrain 
sera l’occasion de diversifier l’offre 
sportive du secteur. Déjà plusieurs 
associations prévoient d’ajouter la 
pratique du padel à leurs activités ».

Capucine et Jean-
Baptiste, amou-
reux, n’imaginent 
pas le destin tragi-
que qui les attend. 
Leur maison d’en 
haut cache quel-
que chose, mais 
nul ne connaît 
vraiment ses se-
crets de Vendée.
D’une manière sobre et élégante, 
teintée à la fois d’humour et de sus-
pens, leur histoire née au cœur de la 
Vendée, est amenée progressivement 
par flash-back. Parallèlement, la vie 
présente continue et nous apporte des 
morceaux intrigants mais révélateurs 
du secret de la maison d’en haut. Eve-
line Thomer, membre des Écrivains 
de Vendée, nous offre son septième 
roman du terroir, les six précédents ro-
mans ont été couronnés par cinq prix.

■ « La maison d’en haut » par Eve-
line Thomer. Geste éditions. 173 pages. 
16€.

« La maison d’en haut »
par Eveline Thomer

PATRIMOINE - Le Chemin de Fer de Vendée

Vivre le rail comme au temps de l’Orient Express
Delphine sera inaugurée en gran-
de pompe le 13 mai à Mortagne-
sur-Sèvre. Mais qui est Delphine ? 
C’est une locomotive à vapeur de 
1945, acquise et restaurée par les 
bénévoles d’une association de 
passionnés : Le Chemin de Fer de 
Vendée. 

Quand ils parlent de leurs loco-
motives et de leurs wagons, on en-
tend de la passion dans la voix des 
membres de l’association Chemin 
de Fer de Vendée. Ce sont eux qui 
font vivre la gare de Mortagne, et la 
ligne qui la relie aux Herbiers, en y 
faisant circuler, durant la saison tou-
ristique, des locomotives à vapeur 
qui tractent d’anciennes voitures 
parfaitement rénovées.
Dernière machine à arpenter les 
rails, Delphine, une locomotive de 
1945, acquise en 2002. « C’est une 
très belle pièce, explique François 
Bibard, le président de l’association. 
Elle a été construite par des chan-
tiers alsaciens en 1945, sur plans al-
lemands. Elle n’a jamais été livrée ». 
Elle vient seconder la première loco-
motive et compléter une belle collec-
tion de wagons, fourgons postaux et 
outillage des années où les lignes 
électriques n’existaient pas.

À la recherche de bénévoles

« Chaque été, nous faisons cir-
culer des trains, avec notre wagon 

orient express, où des menus sont 
proposés. C’est une manière diffé-
rente de découvrir la Vendée ». Tou-
te cette activité estivale nécessite 
une belle logistique. Il faut entretenir 
les locomotives toute l’année, conti-
nuer à restaurer les wagons, se faire 
connaître. « Nous sommes une cin-
quantaine de membres de l’associa-
tion, mais plus le temps passe, plus 
se pose la question du renouvelle-
ment des générations ».
Pourtant, autour de Delphine, des 
adolescents s’activent. Ce sont des 
mordus, qui passent leur temps li-
bre les mains dans le cambouis. 

Ils aimeraient bien eux aussi être 
rejoint par d’autres. « Il en va non 

seulement de l’avenir de l’associa-
tion, mais de la sauvegarde d’un très 
beau patrimoine ».

Une véritable histoire

La liaison Mortagne-Les Herbiers 
fait partie de la ligne qui reliait, à la 
fin du XIXe et au début du XXe, Cholet 
à Fontenay. Sur le tronçon Mortagne 
– Les Herbiers, le service voyageurs 
fut fermé en 1939, après 25 ans seu-
lement d’existence. Aujourd’hui, la li-
gne ne vit que grâce au travail achar-
né de bénévoles et de passionnés. 
Grâce à eux, il est possible chaque 
été de faire un véritable voyage dans 
le temps, quand les conducteurs 
avaient encore les mains dans le 
charbon. Qui n’a jamais rêvé d’être 
un jour passager de l’Orient Ex-
press ? En Vendée, grâce au Che-
min de Fer, le rêve devient réalité le 
temps de quelques heures.

Delphine est une locomotive de 1945. C’est le nouveau fleuron du Chemin de Fer de Vendée. 

Journée portes ouvertes

Dimanche 13 mai, les membres de l’association organisent une journée 
portes ouvertes au dépôt ferroviaire de Saint-Laurent-sur-Sèvre. À cette 
occasion, la locomotive Delphine sera baptisée officiellement, en présen-
ce de son parrain Bruno Retailleau, conseiller général du canton de Mor-
tagne-sur-Sèvre. Au programme, dès 11h : accueil, visite des installations, 
baptême à 11h45.

■ Renseignements et inscriptions : Chemin de Fer de Vendée
au 02 51 63 02 01 ou chemindefer.vendee@wanadoo.fr

CULTURE - Cédéthèque
La cédéthèque de la Gaubretière s’agrandit
La Cédéthèque de la Gaubretière 
a inauguré son 2e étage en novem-
bre dernier. Située au cœur de la 
Landebaudière, elle offre l’accès 
à de nouveaux médias et la pos-
sibilité d’emprunter plus de 1500 
DVD. 

« Démocratiser la culture est l’un des 
objectifs du Département », explique 
Bruno Retailleau, conseiller général 
du canton de Mortagne en présentant 
l’agrandissement de la Cédéthèque 
de la Gaubretière. En plein cœur du 

château de la Landebaudière, elle 
offre plus d’espace pour plus de ser-
vices. Par exemple il est désormais 
possible d’emprunter plus de 1 500 
DVD. Sur une superficie de 200 m2, le 
deuxième étage est composé de trois 
salles dont deux espaces multimédias 
et une salle d’exposition. 
« Dans une société en plein dévelop-
pement technologique et face à une 
demande grandissante, il faut élargir 
et dépasser la seule lecture pour 
prendre en compte les nouveaux mé-
dias », affirme Bruno Retailleau. 

Une offre culturelle de proximité

Inauguré il y a un peu plus de 
3 ans, le 1e étage avait vu défiler 
45 000 visiteurs. On compte éga-
lement aujourd’hui 1500 abonnés. 
Suite à ces aménagements, le rez-
de-chaussée a été réorganisé, avec 
deux salles consacrées à l’actualité 
et à la musique. « Nous renforçons 
chaque jour notre présence sur le 
terrain pour améliorer l’accès des 
vendéens à la culture, ajoute Bruno 
Retailleau. À l’image des specta-

cles de Vendée, notre objectif est 
d’offrir le meilleur pour tous ». En ce 
sens, l’ouverture d’ici 2009-2010 
des prochaines Cédéthèques de 
la Châtaigneraie et de Mouzeuil-
Saint-Martin répondra à ce souci 
d’une offre culturelle de proximité. 
De plus, ces Cédéthèques assu-
rent une fonction de soutien envers 
les bibliothèques municipales et 
associatives en formant les béné-
voles à diverses activités telles que 
le tri, l’informatisation ou la gestion 
des rayons.

Auteur-compositeur-interprète, le 
challandais Stanis prépare actuel-
lement de nouvelles chansons. 
« Je rêve de toi », son premier 
album est composé de dix titres. 
Chaque histoire est une note d’es-
poir. Comme la sienne.
 
« Mon deuxième album est en pré-
paration, je n’ai pas encore trouvé de 
titre, mais il n’y aura que des nouvel-
les chansons, toutes nourries d’es-
pérance ». Espérance est le maître 
mot de Stanis, c’est même le titre 
d’une de ses chansons. Mais avant 
que la chanson soit bouclée en stu-
dio, l’auteur-compositeur-interprète 
qu’il est a du pain sur la planche. Ce 
challandais de soixante-deux ans qui 
a gardé à la fois un cœur de rocker 
et une forte impression des musiques 

des sixties dit simplement qu’une mu-
sique lui vient comme ça, au feeling. 
« La musique me parle et c’est grâce 
à elle que je structure peu à peu ma 
chanson, poursuit-il. Quand tout est 
prêt, je confie la musique à Alex, mon 
guitariste, qui fait les arrangements ». 
Après mixage sur ordinateur, Alex 
sort un play-back musical sur lequel 
se greffent ses propres accords.
Cet arrangement est capital, car Sta-
nis, tétraplégique, a presque perdu 
l’usage de ses mains. Alors il com-
pose sa musique sur ordinateur, chez 
lui. Alex remplace ses mains et lui per-
met de donner vie à ses chansons. 
En écoutant ses textes, on découvre 
les tranches de vie du chanteur. Son 
nom de scène d’abord, Stanis, pour 
Stanislas, en hommage à son grand-
père. Mais il y a aussi l’ambiance 
ensoleillée de la chanson « Doudou 
aimée » ou encore cette étoile, son 
épouse. Cette chanson aussi où « il 
a décidé de tout changer » et de ne 
plus s’embêter. Quand bien même 
cette décision deviendrait réalité, 
une chose est sûre : Stanis continue-
rait à chanter et à écrire. Car il aime 
les chansons à textes et les notes 
d’espoir.

■ Renseignements : 02 51 49 19 13. 
www.stanismusique.com

MUSIQUE - Stanis : bientôt un deuxième album 
Le chanteur a trouvé son étoile

« Quatre saisons en sud Vendée » ; 
« Bocage de Vendée aux quatre sai-
sons » et « Quatre saisons en Vendée 
Océane » : les plus belles photos de 
ces expositions ont fait l’objet de trois 
livres d’art disponibles en librairies. Les 
ouvrages présentent les photos signées 
Pascal Baudry, accompagnées par des 
textes d’Yves Viollier. Printemps, été, 
automne, hiver : les trois ouvrages qui 
ont été édités à l’issue des premières 
expositions sont l’occasion de partir en 
voyage sur les terres vendéennes.  

■ « Quatre saisons en sud Vendée » ; 
« Bocage de Vendée aux quatre saisons » 
et « Quatre saisons en Vendée Océane » 
- Editions Siloë. Disponibles en librairies.

« Quatre saisons en Vendée » :
trois livres d’art
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Dossier

Le loriot
● De la taille d’un merle, le loriot aux couleurs éclatantes, 
jaune bouton d’or et noir, est plus entendu que vu. Installé au 
plus haut des futaies, notamment des peupliers, il se fait in-
visible. C’est son chant remarquablement beau et mélodieux 
qui trahit sa présence. Il arrive dans nos contrées au moment 
du mois de mai, s’y installe pour sa reproduction et repart de 
nuit pour l’Afrique tropicale dès le mois d’août. Plutôt rare, 
cet oiseau se trouve un peu partout sur le territoire vendéen 
notamment à la Cité des Oiseaux où trois couples ont élu 
domicile.

La cigogne blanche
● La présence de la cigogne blanche augmente chaque an-
née dans le département. Originaire d’Afrique, cet oiseau 
échassier migre vers l’Europe quand les beaux jours arrivent 
et s’installent dans leur nid pour la période de reproduction. 
Un nid, qui est la plupart du temps, le même d’année en an-
née. À la fin de l’été, ils repartent vers leurs pays d’origine. On 
a pourtant observé cet été, à la ferme de Choisy à Saint-Mi-
chel-en-l’Herm, un couple de cigognes qui n’a pas migré. La 
douceur de notre hiver les a sûrement satisfaits.

Le chevreuil
● Animal de forêt, le chevreuil a été longtemps rare dans le 
département. Ils sont environ 7 000 aujourd’hui, contre 300 il y 
a 30 ans. C’est en partie dû à leur bonne adaptation aux évo-
lutions agricoles, en particulier aux cultures céréalières qui 
leur offrent une nourriture très riche. Désormais, la chevrette 
donne naissance à deux ou trois petits au lieu d’un ou deux 
auparavant. On les trouve aussi bien dans le Marais Poitevin 
que dans les prés-salés de la baie de l’Aiguillon. Le chevreuil, 
comme un grand nombre d’animaux sauvages est plus faci-
lement observable de nuit.

La chouette chevêche
● D’une envergure inférieure à cinquante centimètres, la 
chouette chevêche est l’un des plus petits rapaces noctur-
nes. Sédentaire, elle choisi pour habitat les cavités, les arbres 
creux ou les anfractuosités. Ses très beaux yeux jaunes, très 
perçants lui permettent de chasser de nuit à la vue. Espèce 
très connue, la chouette chevêche est désormais un oiseau 
de plus en plus rare, en effet c’est avec de grande difficulté 
qu’elle trouve où se loger et de quoi se nourrir.

Le buzard cendré
● Oiseau de plaine, le buzard cendré est plus présent dans le 
sud du département et dans le marais breton où l’on trouve 
une centaine de couples. Le buzard cendré est le plus petit et 
le plus gracile des quatre buzards européens. Grand planeur 
d’un mètre d’envergure, virtuose de l’acrobatie il a un  vol très 
souple et très léger. Le rapace migre en France autour du 
mois d’avril pour la nidification. La femelle  pond ses œufs 
dans un nid fabriqué à même le sol dans les champs de cé-
réales, ce qui représente un grand danger pour les jeunes qui 
naissent au moment des récoltes. Vers le mois de septembre 
ils retournent dans les zones tropicales d’Afrique.

Une nature
riche et variée
L’une des principales
caractéristiques de la nature
vendéenne est la diversité
de ses éléments.
En effet, on y trouve des zones
aussi différentes que le bocage,
le littoral, les plaines,
ou encore les marais.
Chacun de ces éléments possède
et attire de nombreuses variétés
de plantes et d’animaux.
De plus, le département est situé
sur l’un des principaux couloirs
migratoires Nord-Sud.  C’est ainsi que
de nombreuses espèces d’oiseaux
y passent ou y résident au cours
de leurs migrations. Voici quelques
exemples parmi tant d’autres
de cette diversité naturelle.

● La Cité des Oiseaux
Réserve ornithologique
départementale

L’endroit idéal pour comprendre 
et découvrir le monde des oiseaux. 
Aux Landes-Génusson, dans 54 
hectares d’espaces naturels agré-
mentés de trois étangs, il est possi-
ble de suivre un parcours de visite. 
Entre le Centre de Découverte de 
l’Oiseau, l’espace muséographique, 
une digue de promenade, un sentier 
de reconnaissance et un poste ob-
servatoire, les passionnés de nature 
se laisseront bercer par le chant de 

différents volatiles, découvriront les 
étapes de leur apparition, appren-
dront à les reconnaître. Une antenne 
de l’École Départementale du Patri-
moine peut également accueillir les 
scolaires sur place.

■ Du 1er mai au 30 septembre. Exposition 
sur les oiseaux de nuit du bocage.
■ Jusqu’au 30 septembre 2007
Horaire : Jusqu’au 31 mai 2007 : de 14h 
à 18h du lundi au vendredi et les diman-
ches et jours fériés - Juin 2007 : de 10h 
à 12h30 du lundi au vendredi et de 14h à 
19h les dimanches et jours fériés - Du 1er 
juillet au 31 août 2007 : de 11h à 19h tous 
les jours - Du 1er au 30 septembre 2007 : 

de 10h à 12h30 du lundi au vendredi et de 
14h à 19h les dimanches et jours fériés. 
Accueil des groupes sur réservation.
Tarifs : adultes : 4,50€, groupes d’au 
moins 20 personnes, étudiants, chô-
meurs et invalides : 3€, accompagnants, 
chauffeurs de car et habitants des Lande-
Génusson : gratuit. 
Renseignements : 02 51 91 72 25

● Réserve biologique
départementale de
Nalliers/
Mouzeuil-Saint-Martin :
porte du Marais Mouillé

Véritable porte d’entrée du Ma-
rais Poitevin, la Réserve Biologi-
que Départementale de Nalliers/
Mouzeuil-St-Martin, se situe dans 
le marais mouillé et porte les tra-
ces de l’action de l’homme. Ainsi, 
entre bois inondables et prairies 
communales, le visiteur aura 
peut-être la chance d’y observer 
un héron. Il pourra également étu-
dier de plus près les traces de la 
loutre ou encore de découvrir la 
flore caractéristique de ce milieu 
typique. Pour ceux qui le sou-
haitent, des visites guidées sont 
organisées à heures fixes. Les in-
dépendants déambuleront le long 

de deux sentiers de découverte 
aménagés sur respectivement un 
et trois kilomètres. Une antenne 
de l’École Départementale du Pa-
trimoine peut également accueillir 
les scolaires sur place.

■ Jusqu’au 30 septembre 2007
Horaires : jusqu’au 30 juin : de 14h à 18h 
du mardi au vendredi et les dimanches 
et jours fériés - Du 1er juillet au 31 août 
2007 : de 10h à 12h30 et de 14h à 18h 
tous les jours - Du 1er au 30 septembre 
2007 : de 14hà 18h du mardi au vendredi 
et les dimanches et jours fériés.
Entrée libre.
Renseignements : 02 51 30 96 22

Les réserves naturelles

Avec les beaux jours, arrivent les multiples occasions de découvrir la richesse de la 
nature vendéenne. Dès le mois de mai, des activités de découverte sont proposées 
aux visiteurs des grandes réserves départementales. C’est ainsi que les réserves 
de la Cité des Oiseaux et de Nalliers/Mouzeuil-Saint-Martin proposent de nombreu-
ses activités au public. L’un des principaux aspects de la nature vendéenne est la 
diversité de ses espèces, d’animaux et de végétaux, dont certains sont présentés 
ici. La richesse de la nature vendéenne est un précieux patrimoine, souvent d’une 
grande fragilité, à connaître et à préserver. Certains artistes comme Dominique 
Rautureau y trouvent leur principale source d’inspiration.  

Faune et flore

De belles et fragiles créatures
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« Pour respecter
l’environnement 
il faut mieux 
connaître
la nature » 

Philippe de Villiers, Président du Conseil Général

Point de Vue

Avec l’arrivée des beaux jours, 
Vendéens et touristes peuvent 
profiter pleinement de l’environ-
nement de notre département.

Chacun peut constater que l’en-
vironnement de la Vendée est pré-
servé et présente une rare diversité 
et une richesse incomparable. Afin 
de mettre cette richesse et cette di-
versité à portée de tous, les réserves 
naturelles proétégées par le Conseil 
Général font l’objet de soins parti-
culiers et d’aménagements respec-
tueux de la nature.  Aux Landes-Gé-
nusson, c’est le monde des oiseaux 
qui est expliqué aux visiteurs. Dans 
la réserve biologique départementa-
le de Nalliers/Mouzeuil-Saint-Martin, 
ils peuvent découvrir l’univers des 
marais, avec sa spécificité. Les sites 
départementaux sont ainsi répartis à 
travers bocage, littoral et marais. La 
connaissance de l’environnement 
est indispensable à son respect. 
En Vendée, le patrimoine inclut la  
nature. Pour preuve, l’Ecole Dépar-
tementale du Patrimoine historique 
et naturel ouvre régulièrement des 
antennes au cœur des sites.

Un enjeu civique et économique
L’enjeu est avant tout civique. 

Mais, bien évidemment, la qualité 
de notre environnement, comme 
gage de la qualité de vie en Ven-
dée, participe à l’attractivité du ter-
ritoire auprès des entreprises et des 
nouveaux habitants. Le propre du 
développement vendéen consiste 
à s’appuyer sur une ruralité dynami-
que et préservée. Notre environne-
ment est également notre principal 
atout auprès des touristes, qui vien-
nent depuis de nombreuses années 
sur le littoral, mais profitent aussi de 
plus en plus des charmes de nos 
campagnes.

La loutre
● La loutre vit dans les zones humides. Elle peut 
peser jusqu’à 12 kg et mesurer 1,20 m de long 
avec sa queue. Bonne nageuse, elle peut attein-
dre les 12 km/h à la nage et rester huit minutes 
sous l’eau. En Vendée, elle est présente sur tous 
les grands bassins des principaux cours d’eau, sur 
les estuaires et dans les marais. Espèce nocturne 
et difficilement observable, la loutre reste très mys-
térieuse. On note sa présence grâce aux éprein-
tes qu’elle laisse en évidence pour marquer son 
territoire. L’espèce, devenue rare, est aujourd’hui 
protégée.

La genette
● La genette est un petit carnivore de la taille 
d’un chat, caractérisé par un corps effilé, de 
courtes pattes et une tête fine et allongée. C’est 
un magnifique animal au pelage gris tacheté 
de noir, avec une queue touffue qui présente 
9 à 12 anneaux noirs et gris. En Vendée, elle 
se trouve surtout dans le bocage et les marais 
boisés. Discrète elle est rarement observée car 
elle n’est active que la nuit. En journée, elle gîte 
dans une cavité d’arbre. Elle se déplace dans 
les branches avec une grande agilité utilisant sa 
queue comme balancier. Protégée, elle est ce-
pendant victime du trafic routier et de la destruc-
tion de son habitat lié à l’arrachage des haies. 
Le maintien des arbres taillés en “tétard” et du 
maillage bocager est essentiel pour sa survie.

La chauve-souris
● En Vendée, vingt espèces de chauves-souris 
ont été recensées. La plus petite est la Pipis-
trelle commune, de 3 à 8 g et de 20 cm d’en-
vergure. La plus grande est le Grand Murat, 20 
à 40 g et 35 à 45 cm d’envergure. Au printemps, 
les chauves-souris quittent leur gîte dès le cré-
puscule à la recherche des insectes dont elles 
se nourrissent. Chaque nuit une chauve-souris 
consomme environ un tiers de son poids en in-
sectes, elles tiennent un rôle d’excellent insecti-
cide naturel. Dans le Sud de la Vendée, un site 
d’importance nationale  regroupe jusqu’à 2 200 
chauve-souris chaque hiver. Toutes les espèces 
de chauve-souris sont protégées.

Installé depuis 2002 dans son 
atelier de Saint-Denis-du-Payré, 
Dominique Rautureau, sculpteur 
et passionné de la nature, met en 
forme les nombreux animaux qui 
l’entourent. 

La chouette chevêche, l’hermine, 
la salamandre, le hérisson ou la lou-
tre, voici quelques-unes des muses 
préférées de Dominique Rautureau, 
sculpteur installé depuis 2002 à 
Saint-Denis-du-Payré. C’est dans 
la nature, parmi les bêtes, des plus 
communes aux plus mystérieuses, 
qu’il trouve sa principale source 
d’inspiration. 
« Depuis toujours la nature et la sculp-
ture m’ont fasciné. Enfant, j’aimais 
observer la nature et j’avais toujours 
un morceau de bois dans les mains. 
Je me suis d’abord spécialisé dans 
la nature. Pendant dix ans, j’ai été 
animateur dans une réserve naturelle. 
Mais en 2002, j’ai voulu me consacrer 
entièrement à la sculpture. Et j’ai tout 
naturellement choisi de me spéciali-
ser dans la sculpture animalière ».
Fruits de son inspiration ou de com-
mandes publiques ou privées pour 
des musées, des associations ou 
autres, les œuvres de l’artiste sont 
pratiquement toutes réalisées en bois. 
« Le bois est un matériau que j’aime 
travailler par-dessus tout, explique 
l’artiste. Ses nuances sont multiples, il 

donne aux œuvres un aspect chaud et 
tactile que j’apprécie particulièrement. 
Mes œuvres sont faites autant pour 
être touchées que pour être regar-
dées ! »

Les œuvres animalières de Do-
minique Rautureau sont à la fois le 
résultat d’un travail de recherche 
scientifique, d’une observation sur le 
terrain, et d’interprétation artistique. 

« C’est l’essentiel de l’animal que 
je cherche à retranscrire dans mes 
sculptures, une position, une forme, 
un trait de caractère, ... Pour cela je 
ne rentre jamais dans les détails, je 

suggère et je ne garde que la subs-
tantifique moelle de chacun d’entre 
eux. Le tout est de trouver un équilibre 
entre l’attitude et les volumes pour re-
transcrire la vérité du modèle. »

Vérité et équilibre

« Les animaux qui m’intéressent le 
plus, précise Dominique Rautureau, 
sont ceux qui ont une histoire, un 
mystère et des formes sculpturales. 
Parmi eux, la loutre et l’hermine sont 
les deux animaux qui me touchent le 
plus et que j’aime le plus représen-
ter. Les nuances, l’harmonie de leurs 
formes, leurs réseaux de muscles et 
leur touche de mystère me fascinent. 
Sculpter un animal me permet de le 
découvrir d’une autre manière. Je 
rentre dans son intimité, je découvre 
tous ses secrets, les forces, les fai-
blesses de son anatomie... »

Dominique Rautureau, sculpteur animalier
Retranscrire l’essentiel

La huppe fasciée
● Avec une huppe de dix centimètres qu’elle re-
dresse en cas de contrariété, un dos arlequin 
teinté de jaune et un poitrail orangé, la huppe 
fasciée, appelée pupu à cause de son chant, 
ne passe pas inaperçue. Le bocage, les arbres 
creux, les vieux murs ou bâtiments abandonnés 
sont ses lieux de prédilection dans lesquels elle 
construit son nid. Migrante, elle est présente 
dans nos contrées d’avril à août.

Renoncule à feuille
d’ophioglosse

● Caractéristique des prairies humides cette 
renoncule à feuille d’ophioglosse est présente 
dans le marais poitevin. Elle fleurit du mois de 
mai au mois d’août. En raison du drainage des 
zones humides, cette fleur qui se raréfie en 
France fait l’objet d’une protection nationale.

Fritillaire pintade
● Présente dans la réserve de Nalliers/Mou-
zeuil-Saint-Martin, la fritillaire pintade est une 
espèce devenue très rare et classée parmi les 
espèces très protégées, elle est interdite à la 
cueillette. Elle mesure entre 20 et 40 cm de haut 
et possède un bulbe globuleux qui contient des 
alcaloïdes vénéneux. Les fleurs solitaires sont 
groupées par deux ou trois et apparaissent en-
tre mars et mai. Elle est un indicateur de milieu 
humide.
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Le fait de la quinzaine

Union pour la Majorité Départementale

Les collèges de Vendée dans une dynamique de renouvellement
Le Conseil Général de la Vendée a impulsé depuis 2002 une dynamique sans précédent en faveur des établissements d’enseignement public. Les crédits d’investissement ont ainsi été doublés et les 
dotations de fonctionnement ont été considérablement augmentées. Outre la rénovation des services de restauration et des internats, le programme comporte la modernisation des collèges existants et 
surtout l’adaptation des capacités d’accueil. En 2006, le département a livré le nouveau pôle technologique du collège Pierre Garcie Ferrande de Saint-Gilles-Croix-de-Vie, l’internat du collège Tiraqueau à 
Fontenay-le-Comte et les équipements sportifs du collège Herriot à La Roche-sur-Yon. Cette année, le Conseil Général a pris en compte l’importante croissance des effectifs du collège de Saint-Jean-de-
Mont. Il a décidé de porter à 600 places cet établissement, soit 200 supplémentaires. Les études de programmation sont lancées.  À Challans, le département a lancé les études préalables en vue de faire 
construire un nouveau collège 800, Charles Milcendeau. La première phase des travaux du collège René Couzinet de Chantonnay est programmée pour ce mois-ci, ceux du collège de la Châtaigneraie 
vont commencer cet été. La liste des chantiers programmés est longue : restructuration de la demi-pension de Jules Ferry à Montaigu, modernisation des cuisines et salles à manger du collège du Marais 
Poitevin de benet, modernisation aussi à Emile Beaussire à Luçon, comme à Jean Rostand aux Herbiers, ou au collège Les Colliberts Saint-Michel-en-l’Herm, à Garcie-Ferrande à Saint-Gilles-Croix-de-
Vie. Une opération importante est prévue au collège Herriot de La Roche-sur-Yon. Il s’agit de rénovation extérieure et intérieure. Le département a mis l’accent sur ce chantier sur l’utilisation des énergies 
renouvelables. Le calendrier des travaux s’achèvera en 2011. C’est cette même année que sera livré le nouveau collège du sud du Pays Yonnais, à Aubigny. Le transport scolaire concerne tous les ans 
environ 35 000 familles en Vendée. Le Conseil Général améliore en permanence la qualité de ce service. Depuis 1990, il mène notamment un ensemble d’actions visant à augmenter la sécurité. En 2007, 
c’est sur l’accompagnement qu’est plus particulièrement mis l’accent. La présence d’accompagnateurs dans les cars scolaires répond à une demande forte des familles. Dans le même temps, le Conseil 
Général poursuit la sensibilisation des usagers. Des exercices d’évacuations sont organisés et un agenda sécurité a été remis aux 9 000 élèves de classes de sixième. Les conducteurs, qui sont de plus 
en plus difficiles à recruter, notamment en raison de la multiplication des actes d’incivilité, bénéficient de formations pour faire face à ces situations.  

Le Groupe des élus socialistes et républicains

Création de nouveaux collèges, amélioration des transports scolaires : 2 défis à relever !
Pour la rentrée 2007, les effectifs prévisionnels dans les écoles publiques sont en hausse : 460 élèves en plus dans les collèges et plus de 1000 dans le primaire, les collégiens de demain. Ce mouvement 
continu des inscriptions dans le public doit appeler le département à anticiper la création de collèges publics.  Anticiper, car en effet, les temps d’élaboration des projets, une fois l’annonce faite, semblent 
parfois bien longs : pour le collège HERRIOT, par exemple, la rénovation décidée début 2005, les premières réunions de travail ont eu lieu à la rentrée 2005. Le projet définitif ne sera choisi qu’à la rentrée 
2007. 2 ans se seront écoulés, et nous n’en serons pas encore à lancer les travaux ! Cette nécessaire réalisation de collèges doit s’accompagner d’un meilleur maillage et d’un meilleur accès aux trans-
ports scolaires. Pour cela, la Vendée doit s’améliorer : de l’équivalent de 15 Millions d’euros en 1999 pour 23 000 élèves, on passe à 22,4 Millions d’euros pour 33 000 élèves transportés en 2007… avec 
une augmentation de 3,5% d’élèves à la rentrée 2006. Nous sommes loin derrière le département des Landes qui pratique la gratuité des transports scolaires pour les familles. Dès 2002, le département 
de l’Hérault s’est donné pour objectif d’être à la pointe des transports scolaires en intégrant dans les critères des marchés la sécurité des élèves transportés : pas d’utilisation de véhicules de plus de 5 
ans et pas de cars non équipés de ceintures de sécurité, un exemple à méditer. Des campagnes «d’incitation» au port de la ceinture de sécurité pour les élèves ont même été réalisées. Autre enjeu de la 
sécurité des transports scolaires : les points d’arrêt, les accidents les plus graves se produisant alors que les cars sont immobiles. La FCPE de Vendée a lancé fin 2006 une enquête auprès des parents des 
usagers des transports scolaires. Le résultat de cette consultation contribuera sans doute à améliorer les conditions de transport des élèves, la suppression des arrêts dangereux en est le premier aspect. 
Au conseil général d’en tenir compte car ne l’oublions pas : la création des nouveaux collèges et l’amélioration des transports scolaires sont 2 compétences du département, pleines et entières.

Tribunes des Groupes de l’Assemblée Départementale

L’Allemagne a remporté le titre de Champion du Monde des Minimes de Montaigu. Le lundi 
de Pâques, devant 10 000 spectateurs, l’équipe d’Allemagne, des 15-16 ans, lors de la 
finale, a vaincu l’Angleterre 2 à 0. Pendant une semaine, la Vendée et plus particulièrement 
Montaigu ont vécu au rythme du Challenge des Nations et de celui des Clubs, remporté 
par l’équipe d’Auxerre.

FOOTBALL - Mondial Minimes de Montaigu
Le Tournoi des jeunes espoirs internationaux

L’Allemagne, Championne du Mon-
de. Sous un soleil radieux, devant une 
foule de près de 10 000 spectateurs, le 
lundi de Pâques, l’Allemagne a rempor-
té la Finale du Mondial des Minimes de 
Montaigu face à l’Angleterre, (2-0). Pen-
dant une semaine, du 3 au 9 avril, Mon-
taigu et treize autres villes de Vendée 
ont vécu au rythme des matches du 
Challenge des Nations et de celui des 
Clubs. « Une fois de plus, le Mondial Mi-
nimes de Montaigu a été à la hauteur de 
sa réputation. Le panache, l’ardeur et le 
mordant des joueurs ont comme tou-
jours, enthousiasmé le public, amateur 
de beau jeu et de talent », s’est réjoui 
Philippe de Villiers, président du conseil 
général.
Créé en 1973 par André Van den 
Brinck, ce mondial voit chaque année 
s’affronter dans les stades vendéens, 
huit à douze équipes nationales parmi 
les meilleures du monde et huit à douze 
des plus grands clubs français. « Pour 
marquer la 35e édition, nous avons ap-
pelé ce mondial, le Tournoi des Nations. 
En effet, les douze nations participantes, 
ont toutes remporté au moins une fois, 
depuis sa création, le titre de Champion 

du Mondial des Minimes », explique Loïc 
Brunier, bénévole chargé de la commu-
nication du Mondial. L’Allemagne l’avait 
remporté pour la dernière fois en 1981. 
La France, tenante du titre l’année der-
nière termine 3e au classement. « Élimi-
née face à l’Angleterre (0-1), la troisième 
place a été une belle récompense pour 
l’équipe », confie Francis Smerecki, sé-
lectionneur de l’équipe de France.

La prouesse des bénévoles

« Loin de l’éternel recommencement, 
le Mondial est un rendez-vous annuel. 
Solidement encrée dans la conscience 
collective des Montacutains, la proues-
se unique des bénévoles se renouvelle 
et progresse chaque fois pour attein-
dre l’excellence, avec l’intime convic-
tion que pour réussir, il faut toujours se 
surpasser », précise Antoine Chereau, 
maire de Montaigu. Pendant le Mondial, 
des milliers de spectateurs, français et 
étrangers, se rendent aux matches at-
tirés par l’ambiance festive et familiale, 
l’accueil et le sport.
Et parmi eux, au milieu des gradins, de 
nombreux sélectionneurs viennent re-

pérer les futures stars du ballon rond. 
« En effet, nombreux sont les grands du 
football, à être passés par Montaigu, 
Dessailly, Trézéguet, Ronaldo, Thierry 
Henry, qui a joué ici pour la première 
fois en tant que capitaine d’une équi-
pe de France... Au départ, cela nous 
inquiétait un peu mais désormais, la 
présence dans les gradins de ces sé-
lectionneurs qui scrutent les moindres 
gestes des joueurs est connue de tous 
et fait partie des règles du jeu », conclut 
Loïc Brunier.

Quel bilan 
général tirez-
vous de cette 
35e édition du 
Mondial des 
Minimes ?

Excellent ! 
Ce sont plus de 
10 000 personnes qui se sont réunies 
le lundi de Pâques pour participer à la 
finale entre l’Allemagne et l’Angleter-
re... Mais tout au long de la semaine et 
dans les treize villes où se déroulaient 
les matches, l’affluence du public n’a 
jamais manqué. On ne comptait pas 
moins de 2 000 à 2 500 spectateurs 
pour chaque rencontre du challenge 
des Nations. Effets de la clémence du 
temps, de l’opportunité des vacances 
scolaires et de la notoriété de cet évé-
nement à la fois sportif et festif qui at-
tire toujours autant de spectateurs.

Quel est le bilan sportif de cette 
édition ?

Très bon lui aussi. Les plus grands 
clubs européens de la catégo-
rie étaient présents et ont donné le 
meilleur d’eux-mêmes. Il n’y a pas eu 

de surprise particulière. L’Allemagne, 
l’Angleterre, la France et l’Italie se sont 
classées dans les quatre premières na-
tions parmi les douze en compétition. 
Au niveau des clubs, pas de surprise 
non plus, Auxerre s’est imposé aux tirs 
au but face à Lyon. Il faut noter que les 
matches du challenge des clubs sont 
plus difficiles parce que plus courts, 25 
minutes pour chaque mi-temps. 

Quelles sont les perspectives 
pour la prochaine édition ?

Pour la 36e édition, nous opérerons 
un « retour à la normale ». C’est-à-dire, 
pas plus de huit nations en compétition 
contre douze cette année et peut-être 
autant de clubs. Cette année, nous 
voulions marquer d’une façon spécia-
le le 35e anniversaire du Mondial. Nous 
ne pouvons le faire chaque année. Il 
faut aussi noter un dernier bilan, et pas 
des moindres : celui des bénévoles, et 
la qualité, l’efficacité et le profession-
nalisme de leur travail. Nous en comp-
tions 600 cette année répartis dans les 
différentes villes et à différents postes. 
C’est eux qui font exister et perdurer le 
Mondial.

❶ Didier, bénévole
Réception des partenaires

Je connais le Mondial depuis 
1981. Depuis 1983 j’y participe com-
me bénévole. C’est extra, l’ambiance 
d’équipe est excellente. C’est sympa 
de pouvoir travailler et retrouver les 
copains à cette occasion. 

❷ Franck Piveteau,
bénévole - Responsable vidéo

Tous les matches de Montaigu 
sont enregistrés. Nous les ven-
dons ensuite sous forme de DVD. 
Je connais le mondial depuis 35 
ans, j’y ai participé comme sup-
porter, comme joueur et désor-

mais comme bénévole. C’est le 
gros événement sportif du sec-
teur. L’ambiance est excellente 
aussi bien du côté sportif que 
festif.

❸ Marcel Javaux, arbitre au Mon-
dial pour la Fédération Belge de 
Football pen-
dant huit ans

C’est le 14e 
Tournoi auquel 
je participe et 
j’adore. Une 
cinquantaine 
d’arbitres sont 
présents à 

chaque Mondial. Pendant huit ans, 
j’en ai fait partie. Depuis j’y retourne 
comme spectateur et pour retrouver 
mes amis. La chaleur de l’accueil 
des Vendéens, l’organisation im-
peccable et le niveau sportif font de 
ce tournoi le plus réputé de la ca-
tégorie. 

❹ Geek Emmerechts, entraîneur
de l’équipe d’Anderlecht

La Belgique est présente à cette 
35e édition parce que nous avons 
remporté le titre de Champion du 
monde des Minimes entre 1973 et 
1976. C’est un Tournoi international 
de très haute qualité. Le terrain de 

Montaigu est ex-
cellent autant que 
l’organisation.

❺ Julien Gau-
tier, joueur au 
Paris FC

C’est la pre-
mière fois que je 

participe au Mondial. On est là pour 
se faire plaisir et pour se mesurer 
aux équipes nationales de haut ni-
veau. Après notre match face à Bor-
deaux, (0-0) nous avons conclu que 
nous, club amateur, pouvions rivali-
ser avec des équipes de première 
division.

❻ Nicolas, Etienne, Bruno, Julien, 
Maxime : spectateurs, étudiants 
de la Roche-sur-Yon et de Tou-
louse

Nous sommes venus pour soute-
nir un ami qui joue dans l’équipe de 
Bordeaux, mais aussi pour le foot et 
l’ambiance qui est très sympa.

Michel Allemand, président du club de football de Montaigu

«Bilan excellent pour le
35e anniversaire du tournoi»

Passionnés de football et habitués du Mondial Minimes de Montaigu, ils témoignent...
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La 21e édition du challenge de 
rugby Jean Roy se déroulera les 18 
et 19 mai entre Saint-Hilaire de Riez, 
Les Sables-d’Olonne et la Roche, 
à l’instigation du FCY Rugby. Dix-
neuf clubs seront représentés par 20 
équipes de moins de 15 ans (mini-
mes) et 18 de moins de 13 ans (ben-
jamins). Pas moins de 150 matches 
seront disputés en deux jours. Les 
phases finales se dérouleront à La 
Roche-sur-Yon au Complexe sportif 
des Terres Noires, avec la finale du 
concours des jeunes botteurs (13h), 
la finale des benjamins à 15h45 et 
celle des minimes à 16h15.

                          Saint-Hilaire-de-Riez
Challenge de rugby Jean Roy
LES 18 ET 19 MAI

Le dimanche 13 mai, la commu-
ne de Saint-Georges-de-Montaigu 
organise la manifestation départe-
mentale le Parcours du Cœur, en 
lien avec la CPAM, la MSA et les 
Mutuelles de Vendée. Au cours de 
cette journée, des parcours pédes-

tres et VTT ainsi qu’un parcours à 
destination des personnes à mo-
bilité réduite seront mis en place. 
Plusieurs autres animations sont 
prévues.

■ Renseignements : 02 51 48 94 94

                           Saint-Georges-de-Montaigu
Parcours du cœur
DIMANCHE 13 MAI                          Triathlon et Duathlon 

Deux Grands Prix
aux Sables-d’Olonne

LES 12 ET 13 MAI

Les Sables-d’Olonne organisent le 
Grand Prix duathlon et triathlon le 
week-end du 12 et 13 mai. Pour la 
deuxième fois, les Vendéens ver-
ront les plus grands sportifs de la 
compétition s’affronter sur leurs 
plages et le remblai.

Les 12 et 13 mai prochains, ren-
dez-vous aux Sables-d’Olonne pour 
les amateurs de duathlon et triath-
lon. Deux ans après leur première 
édition, les Sables-d’Olonne ont été 
à nouveau retenus pour organiser 
deux étapes du Championnat de 
France. Ces épreuves se dispute-
ront sur deux journées. Le samedi 
12 mai sera consacré au Grand Prix 
National duathlon, avec à 19h30 une 
cérémonie de présentation du Grand 
Prix et des 16 équipes (Nationale 1) 
en compétition. Le lendemain, di-
manche 13 mai, de 10h à 16h30, se 
dérouleront les épreuves du Grand 
Prix Triathlon.

Un grand spectacle

La compétition est particulière-
ment importante pour les Sables-
d’Olonne, puisque deux équipes y 
défendront les couleurs de la ville. 
Deux équipes qui ont déjà fait leurs 
preuves, l’une en ayant participé, il 
y a deux ans, au triathlon. Et l’autre, 
coachée par Hervé Delaunay, qui 

vient d’accéder au niveau « National 
1 » en duathlon. Avec l’arrivée de 
nouvelles recrues, telles que Valenti, 
Barruncho et Garcia Gomez, l’équipe 
de duathlon a des chances de mon-
ter sur le podium.
L’occasion pour les spectateurs ven-
déens d’encourager les meilleurs 
duathlètes et triathlètes français, 
mais aussi internationaux. Pour cer-
tains de ces concurrents, le triathlon 
des Sables sera une des étapes 
avant de se mesurer aux plus grands 
athlètes internationaux lors des Jeux 
Olympiques de Pékin en 2008.

■ Renseignements : 02 51 21 03 42
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Randonnée à Saint-Urbain
Pour découvrir la faune et la flore

La randonnée de Saint-Urbain qui 
signe cette année sa 2ème édition est 
une invitation à venir découvrir le ma-
rais, la faune et la flore… Deux cir-
cuits sont proposés : 18 km, départ à 
8h30 (4€) et 8 km, départ à partir 9h 
(3€). Les départs ont lieu sur le par-
king de l’école publique qui se situe 
juste derrière l’épicerie La Pause. 

■ Renseignements : 02 51 49 27 52 ou 
06 12 30 64 95.

DIMANCHE 13 MAI

Marche des écoliers
à La Châtaigneraie 

L’école Sainte-Marie de la Châtai-
gneraie organise une marche le 
dimanche 13 mai au départ de l’an-
cienne gare. Quatre circuits de 4, 9, 
14 et 21 km gare pour une inscription 
respective de 2, 3, 4 et 5€, avec pos-
sibilité de restauration sur place. 

■ Renseignements et réservations :
02 51 00 85 31 et 02 51 51 63 75

DIMANCHE 13 MAI

Le championnat départemental 
par équipe de Twirling se déroulera 
cette année à la salle omnisports de 
Beauvoir-sur-Mer et Saint-Gervais. 
Organisée par l’Océane Twirling de 
Beauvoir, cette compétition sera l’oc-
casion de montrer que le twirling est 
un sport à part entière, qui nécessite 
une excellente condition physique, 
une coordination parfaite entre la 
musique, les mouvements du bâton 

et les pas de gymnastique effectués 
par les athlètes. 500 twirlers de 15 
clubs s’affronteront dans différentes 
catégories, et démontreront que leur 
sport se pratique aussi bien au fémi-
nin qu’au masculin.

■ De 8h à 15h30 (remise des prix : 16h)
Tarif : 3€

(gratuit pour les moins de 12 ans)
Renseignements : 02 51 68 58 57

                          Beauvoir-sur-Mer
Championnat départemental de Twirling
DIMANCHE 6 MAI

L’amicale cycliste mesnardaise 
organise ses traditionnelles randon-
nées du lac de la Tricherie à Mes-
nard-La-Barotière le dimanche 13 
mai. VTTistes, cyclistes et marcheurs 
trouveront leur bonheur tout au long 
de différents parcours. En VTT, deux 
boucles de 25 et 40 km sont propo-
sées, en cyclotourisme, trois circuits 
de 40, 60 et 90 km ont été dessinés, 

alors que les randonneurs à pieds 
effectueront 10, 15 ou 20 km. Les 
inscriptions seront prises sur place 
le jour du départ, entre 7h30 et 9h30. 
Des ravitaillements sont prévus sur 
les parcours et une assiette garnie 
sera servie à l’arrivée.

■ Tarifs : 5€ (- de 12 ans : 3,50€)
Renseignements : 02 51 66 19 22

                           Mesnard-La-Barotière
Randonnées du lac de la Tricherie
DIMANCHE 13 MAI

Les Lucs-sur-Boulogne
Randonnées sur le chemin
des écoliers

L’APEL de l’école Saint-Pierre, aux 
Lucs-sur-Boulogne, organise sa 10e 
randonnée de printemps dimanche 
6 mai. En cadeau de dixième anni-
versaire, la randonnée s’ouvre aux 
VTC (vélos tous chemins) avec deux 
parcours de 15 et 30 km. Les VTTis-
tes pourront profiter de leur côté de 
trois circuits de 15, 30 et 45 km, et 
les marcheurs auront le choix entre 
trois boucles de 5, 12 et 20 km. Les 
inscriptions se prendront à l’école 
Saint-Pierre de 8h à 10h, et jusqu’à 
10h30 pour les circuits pédestres de 
5 et 12 km. Le départ est libre. À 10h, 
il sera possible de s’engager sur la 
boucle de 5 km en compagnie d’un 
animateur. Café et brioche seront 
fournis avant le départ. Des ravitaille-
ments sont prévus le long des diffé-
rents parcours, et de quoi se restau-
rer sera offert à l’arrivée.

■ Randonnées sur le chemin des éco-
liers - Tarifs : 6€ (vélos), 5€ (marcheurs), 
1,50€ (- de 12 ans)
Renseignements : 06 15 73 79 52
ou 06 10 16 62 30

DIMANCHE 6 MAI

La Fête du Nautisme 2007, orga-
nisée par la communauté de commu-
nes Côte de Lumière, classée cette 
année grand rendez-vous régional 
avec 14 autres animations en France, 
aura pour thème principal la pêche. Le 
week-end des 12 et 13 mai, de nom-
breuses activités seront proposées. 
Un point d’information sera situé sous 
un chapiteau salle Marie de Beaucaire 
à Saint-Gilles, non loin d’une animation 
gratuite destinée aux jeunes enfants. 
En parallèle, à l’intérieur de la salle Ma-
rie de Beaucaire, des marins pêcheurs 

retraités présenteront une exposition 
pour montrer et transmettre leur sa-
voir-faire. Il sera également possible 
de découvrir la pêche sous-marine et 
les œuvres présentées par Les écri-
vains de la mer. Enfin, des ateliers de 
découverte du littoral et de la pêche à 
pied seront organisés. À l’extérieur, de 
nombreuses associations animeront 
ces deux jours de festivité.

■ Samedi et dimanche, de 10h à 18h - 
Entrée libre - Renseignements :
02 51 55 18 11 ou 06 74 95 53 35

                          Saint-Gilles-Croix-de-Vie
La Fête du Nautisme honore la pêche
LES 12 ET 13 MAI

À Saint-Fulgent, la balle orange 
est reine. Samedi 19 mai, le Basket 
Club Saint-Fulgent organise son 25e 
Tournoi Open de Basket. Cet évé-
nement est l’occasion pour tous les 
amateurs de dunk de monter leur 
propre équipe de six joueurs (cinq 
sur le parquet et un remplaçant). Il 
est possible d’engager des équipes 
masculines et mixtes. Ces dernières 
devront compter trois filles minimum. 
De plus, qui dit 25e anniversaire dit 
cadeau : cette année, le droit d’ins-
cription est réduit de moitié : il n’en 
coûtera que 18€ par équipe. Les 
premiers matches débuteront à 
10h, jusqu’à la remise des prix vers 
19h30, après une démonstration de 
basket acrobatique par les membres 

du Show Barjot Dunker, venus en 
voisins de Saint-André-Treize-Voies.

■ À partir de 10h - Tarif : 18€ par équipe 
(gratuit pour les spectateurs)
Renseignements et inscriptions :
02 51 42 61 78

                       Saint-Fulgent
25e Tournoi Open de Basket
SAMEDI 19 MAI

La cour d’honneur du Haras de 
La Roche-sur-Yon sera le théâtre du 
grand départ de la 4e Marath’Yonnai-
se. Au menu, deux parcours chrono-
métrés, qui se déroulent essentielle-
ment sur des chemins. Celui de 11 km 
suit le cours de l’Yon jusqu’à Moulin 
Crépet, et celui de 23 km passe par le 
moulin de Rambourg, à Nesmy. Des 
ravitaillements seront fournis aux 6e, 
12e et 17e km. Pendant les épreuves, 
des animations musicales seront pro-
posées le long des parcours, et il sera 
possible d’effectuer des promenades 
en calèche sur le site de la Vallée 
Verte. Le départ sera donné à 9h30, 

après le retrait des dossards, prévu 
de 7h30 à 9h à la maison de quartier 
de la Vallée Verte. L’arrivée sera jugée 
à cette même maison de quartier, et 
sera suivie d’une remise des récom-
penses et d’un pot de l’amitié. Cha-
que participant qui aura bouclé son 
parcours se verra offrir un cadeau.

■ À partir de 9h - Tarifs : Course 11 km, 
licenciés FFA 5€, non licenciés 6€, ins-
cription sur place 9€ / Course 23 km, 
licenciés FFA 8€, non licenciés 9€, ins-
cription sur place 12€ - Renseignements 
et inscription : 02 51 36 37 80
ou marathyon85.chez-alice.fr 

                           La Roche-sur-Yon
4e Marath’Yonnaise
DIMANCHE 13 MAI

La plaine des sports de Fontenay-
le-Comte est l’endroit réservé pour 
faire découvrir l’autisme au grand 
public, samedi 12 mai, de 10h à 18h. 
Les fonds récoltés serviront à une 
association intervenant auprès d’en-
fants autistes Les spectateurs pour-
ront assister au tournoi de rugby, 
participer aux ateliers et animations : 

promenade en poney, pêche à la 
ligne, maquillage, bowling, fabrica-
tion de nichoirs ou de boomerangs, 
twirling, manœuvres des pompiers 
(éteindre le feu avec une pompe à 
bras), initiation à la boxe Française. 
Les activités sont accessibles à tous 
les enfants, qu’ils soient handicapés 
ou non.

                      Oval’autisme à Fontenay
Tournoi sportif au profit des enfants
SAMEDI 12 MAI

Un gala Sports de Glace sur le 
thème de Paris est proposé aux 
amoureux de patinage artistique, 
vendredi 11 mai à la patinoire Arago 
de La Roche-sur-Yon. Paris sur la 
Glace d’Arago c’est Montmartre, No-
tre Dame, le Moulin Rouge, le Lou-
vre… Tant d’images de la Ville Lu-
mière traduites par l’ensemble des 

patineurs du club, de la Section Loisir 
au Groupe Compétition, en passant 
par le « Ballet ». Rendez-vous à la pa-
tinoire Arago, à 20h30 pour assister 
à un beau spectacle au coeur de la 
vie parisienne, mais sur glace… 

■ Réservations : 02 51 36 19 69.
Tarifs : 8€, 5€ (gratuit - 6 ans). 

                           Gala Sports de Glace
Paris : ville lumière
VENDREDI 11 MAI
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À l’occasion de la commémoration 
de la mort de Réaumur (1683-1757), 
il y a 250 ans, le Manoir organise les 
samedi 9 et dimanche 10 juin 2007, 

de 11h à 19h, le 1er Salon des Inven-
tions et Innovations. Cette manifes-
tation se déroulera dans la propriété 
de ce savant du XVIIIe siècle, illustre 
pour avoir fait avancer le monde des 
sciences et des techniques.
Ce salon est gratuit et ouvert à tous 
les amateurs ou professionnels qui 
souhaitent révéler au grand public 
leurs talents d’inventeur : simple outil 
détourné, procédé technique nova-
teur…

■ Le manoir est ouvert au public indivi-
duel en mai, les samedis, dimanches, 
jours fériés de 14h à 18h. Groupes adul-
tes, public en situation de handicap, cen-
tres de loisirs : tous les jours sur réserva-
tion au 02 51 57 99 46.
Renseignements et inscriptions :
02 51 57 99 46.
Mail : manoirdereaumur@wanadoo.fr

                          Manoir de Réaumur
Salon des inventions et innovations
LES 9 ET 10 JUIN

Vide grenier
à Saint-Michel-le-Cloucq

L’Ogec des communes de Saint-Mi-
chel-le-Cloucq et de l’Orbrie orga-
nise un vide grenier le dimanche 13 
mai de 6h30 à 18h, dans le centre 
bourg de Saint-Michel. La manifes-
tation est ouverte aux particuliers et 
aux professionnels.

■ Informations et réservations :
02 51 69 59 13

DIMANCHE 13 MAI

Au château Marie du Fou à Mareuil-
sur-Lay du 1er mai au 10 juin, une par-
tie des peintures de l’artiste, originaire 
d’Agen, Jean Balitran sera exposée. 
Organisée par l’association Graal, créée 

en novembre 2006 avec le soutien de 
Jean-Pierre Hocq et de la municipalité, 
cette exposition est la première d’une 
longue série qui exposera plusieurs fois 
par an les œuvres de grands artistes 

nationaux et internationaux dans les 
anciens locaux de l’Office de tourisme 
de Mareuil-sur-Lay.

■ Renseignements : 02 51 97 27 91

                                Mareuil-sur-Lay
Jean Balitran au château de Marie du Fou
DU 1ER MAI AU 10 JUIN

Venansault
Eurochanson

Eurochanson vous invite, le samedi 
5 mai à redécouvrir ou à découvrir 
les « tubes » qui ont marqué l’Euro-
vision. Au cours d’un spectacle in-
teractif, Sophie, Claire, Sébastien, 
Aurélien et Amandine chanteront à la 
salle des Acacias à 20h30. Lors de 
la soirée des places pour un spec-
tacle au Zénith de Nantes seront à 
gagner.

■ Tarifs : adultes 7€ - 10/18 ans 5€

Renseignements : 02 51 07 39 91

SAMEDI 5 MAI

Concours de photos à La Garnache
Avis aux amateurs 

Pour son vingtième anniversaire, l’as-
sociation Image Garnachoise pro-
pose un concours photos amateurs 
sur deux thèmes. Pour les adeptes 
des photos en noir et blanc, le thème 
retenu est « le temps qui passe… le 
temps passé » tandis que pour ceux 
qui opteront pour la photo couleur, le 
thème et « le mouvement ». 

■ Tarifs : auteur 5€ - club 10€

Inscriptions : 02 51 93 07 73

DIMANCHE 20 MAI

Le foyer des jeunes de Maillé met 
en place DANC’Cité, une journée sur 
le thème de la danse le 12 mai pro-
chain. Pour cette première édition, 
le pays à l’honneur sera l’Espagne. 
Dès 13h30, rendez-vous à la salle 
polyvalente pour une inauguration 
placée sous le signe de la danse sé-
villane. De 15h à 19h, petits et grands 
pourront découvrir diverses danses 
par le biais d’ateliers dirigés par des 
professionnels : danses traditionnel-
les vendéennes, africaine, orientale, 
sévillanes, hip-hop, country, dan-

ses traditionnelles de l’Est, cha cha 
et paso doble… Parallèlement, des 
spectacles et des démonstrations de 
danses seront proposés par les éco-
les et les associations de danse loca-
les. À partir de 19h : place à la soirée 
(apéritif espagnol, animation musica-
le…) puis à 21h, dîner spectacle suivi 
d’une soirée à partir de minuit. Une 
soirée espagnole bien sûr ! 

■ Tarif dîner : 16€ (18€ sur place), 
menu enfant : 7€.
Inscriptions : 06 32 47 02 19.

                       DANC’Cité à Maillé
Viva españa !
SAMEDI 12 MAI

Le festival de l’Engraisserie, or-
ganisé par l’association Les Rou-
lottes du sud-vendée se déroulera 
le jeudi 17 mai prochain à La Réor-
the. La fête champêtre débutera à 
12h par une dégustation, en pré-
sence notamment des pionniers 
de la roulotte, instigateurs de cette 
activité touristique particulière. 
Au programme, chants et danses 
folkloriques avec Dac-Trad et le 

groupe la Migaillère, du pays de la 
Châtaigneraie, mais aussi décou-
verte de chevaux de trait au travail, 
parcours-découverte à dos d’âne, 
maréchalerie, découverte du site 
de l’Engraisserie à pied en calè-
che, ou en canoë.

■ Entrée gratuite durant toute la journée.
À partir de 19h, dîner guinguette animé 
par DAC Trad pour 8€.

                     La Réorthe
Festival de l’Engraisserie
JEUDI 17 MAI

Les Clouzeaux
Les amateurs font leur vide grenier

L’AGLLON, association de danses 
et cultures traditionnelles des Clou-
zeaux, organise pour la 7e année un 
vide grenier ouvert seulement aux 
particuliers. La manifestation se dé-
roulera à la zone de loisirs des Clou-
zeaux, de 9h à 19h. Il sera possible 
de se rafraîchir et de se restaurer sur 
place.

■ Renseignements : 02 51 40 31 29
ou 02 51 34 20 87

DIMANCHE 6 MAI

Equi’Libre est un spectacle qui 
mélange jazz et numéros éques-
tres, avec un grand souci d’esthé-
tique. Il sera pour la première fois 
en Vendée, au terrain des Sau-
niers, aux Sables-d’Olonne, le sa-
medi 4 mai et le dimanche 5 mai, 

à 20h45. C’est un numéro d’équi-
libre qui manie poésie, émotions 
et sensibilité. La symbiose entre 
les chevaux et le quartet est com-
plète.

■ Renseignements : 02 51 23 16 60

                       Les Sables-d’Olonne
Equi’libre, spectacle équestre
LES 4 ET 5 MAI

L’association ACTYVE, (Associa-
tion Culturelle et Touristique Yon-
Vie-Vendée) organise un festival de 

200 Choristes à Aubigny, le samedi 
12 mai 2007 au cinéma Le Carfour. 
Cette manifestation rassemblera des 
chorales de la Vendée et du Pays 
Yonnais, et pour la première fois La 
Chorale de l’Yon sous la direction de 
René Tetaud, musicien profession-
nel.
Les chorales proposeront un ré-
pertoire de chants contemporains 
éclectiques aux côtés de La troupe 
Graine d’Art, constituée par les jeu-
nes des foyers de jeunes du Pays 
Yonnais, présentera une succession 
de spectacles musicaux.

■ L’entrée sera de 3€ pour les adultes et 
de 1€ pour les jeunes.
Contact : de14h00 à 18h - Association 
ACTYVE - Parc de la Tournerie - Rue Jules 
Verne 85430 Aubigny - 02 28 15 50 63 

                       Aubigny
Festival de 200 choristes
SAMEDI 12 MAI

La douzième édition de La Puy-
folaise du Mont des Alouettes a lieu 
cette année le mardi 8 mai. Les spor-

tifs sont invités à y participer en mar-
chant, en courant, à VTT ou à vélo. 
L’inscription est fixée à 4 euros, mais 

c’est gratuit pour les moins de dou-
ze ans. Des circuits inédits ont été 
concoctés pour cette nouvelle édi-

tion. Au programme : course à pied, 
9 ou 16 km, à travers le parc Montas-
sier et en suivant les pentes du Mont 
des Alouettes, départ et allure libre, 
pas de classement à l’arrivée. Pour 
les marcheurs, 10, 15 ou 20 km de 
balade autour des Alouettes leur sont 
proposés (chemins creux et vue sur 
les coteaux). Quant aux vététistes, 
28, 35, 43 ou 52 au bord de la Sèvre 
nantaise ou en passant par l’espace 
protégé de la Maha les attendent. 
Enfin, les cyclistes devront parcourir 
25, 50, 75 ou 100 km, en famille, en 
amateurs ou en pratiquants confir-
més pour découvrir les circuits du 
bocage vendéen. 

■ Renseignements : www.cth85.com

                Randos aux Herbiers
La Puyfolaise aux Alouettes
MARDI 8 MAI

L’exposition Ile d’Yeu, vivre en mer 
sera ouverte au public à compter du 
samedi 23 juin. Cette exposition sera 
accessible librement, dans le cadre 
de la visite du Logis.

La seconde exposition consacrée 
aux peintres de l’île d’Yeu Des toiles 
et des voiles à l’Historial de la Ven-
dée commencera le samedi 30 juin 
2007.

                               Logis de la Chabotterie
Expositions jumelles
À PARTIR DU 23 JUIN

Pour faire découvrir la pêche au 
coup, un concours en deux man-
ches de deux heures est organisé à 
Cugand le jeudi 17 mai au parcours 
de la Chimotaie. Ouvert aux licen-
ciés comme aux non licenciés, ce 
concours s’adresse au plus grand 

nombre. Chaque participant se verra 
remettre un lot, et les 10 meilleurs 
pêcheurs se verront offrir leur licence 
pour l’année 2008 !

■ Tarifs : 8€ (inscriptions avant le 15 
mai) - Renseignements : 02 51 41 27 83

                     Cugand
Pêche au coup :
les trophées de Vendée

JEUDI 17 MAI
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Le comité de Jumelage de Noir-
moutier en l’île accueille du 6 au 13 
mai un groupe de vingt-cinq étu-

diants de Floride. Ces derniers qui 
se destinent à une carrière artistique 
sont inscrits à l’Université OWC de 

Niceville près de Crestview en Flo-
ride. Au cours de leur séjour, leur 
chorale les Madrigals donnera deux 
prestations gratuites, l’une dans 
l’église de la Guérinière, le mercredi 
9 mai à 20h30, et l’autre dans l’église 
de Noirmoutier en l’île, le jeudi 10 mai 
à 20h30. Quant à leur troupe de va-
riété le Show Choir, elle se produira 
les 11 et 12 mai aux Salorges à 21h 
(tarif : 5€). Les voix de cette chorale 
sont d’une qualité exceptionnelle et 
le spectacle du Show Choir est digne 
d’un grand spectacle de Broadway. 
Pendant ces productions, les étu-
diants seront notés, étape essentielle 
pour valider leurs examens.

■ Inscriptions : 02 51 39 09 43

                       Jumelage Noirmoutier-en-l’île/Floride
Les étudiants américains brûlent les planches
DU 6 AU 13 MAI

Pour la dixième année, une expo-
sition d’Art Local a lieu sur la com-
mune de Bois de Céné le samedi 12 
et dimanche 13 mai. Au programme : 
expositions des artistes invités depuis 
10 ans (poteries, peinture animalière, 
bijoux, marionnettes, photos, sculp-
teurs, lampes, restauration de meu-

bles…), samedi et dimanche de 10h à 
19h. Des démonstrations et initiations 
de danse folklorique, musique tradi-
tionnelle, hip hop auront lieu samedi 
12 mai, à partir de 15h et dimanche, à 
partir de 11h. L’entrée est gratuite.  

■ Inscriptions : 02 51 35 68 28

                          Exposition au Bois de Céné
Un dixième anniversaire animé
LES 12 ET 13 MAI

La communauté Terres de Mon-
taigu accueille mardi 22 mai l’auteur-
compositeur-interprète Romain Didier. 
Loin des plateaux de télévision, ce der-
nier foule les scènes françaises depuis 
un quart de siècle où en héritier de Brel 
et de Ferré, il capte un large public. 
Excellent pianiste, il interprétera lors 
de son passage en Vendée des titres 

issus de son dernier album « Chapitre 
neuf » qui propose un voyage musical 
empreint de jazz, tango ou blues. Ren-
dez-vous pour son concert, mardi 22 
mai, à 20h30 au cinéma Caméra Cinq 
de Montaigu. 

■ Tarif : 10€.
Inscriptions : 02 51 46 45 45. 

                      Terres de Montaigu
Romain Didier en concert
MARDI 22 MAI

                          Spectacles de Vendée 
Avec Peter Phillipps, l’île d’Yeu
au diapason de la Renaissance

LES 11 ET 19 MAI

Le 19 mai prochain, les Tallis Scho-
lars dirigés par Peter Phillipps 
se rendront à l’Ile d’Yeu pour le 
dernier concert de la saison des 
Spectacles de Vendée. En 33 ans 
d’existence, l’ensemble créé par 
Peter Phillipps a sorti de l’oubli la 
musique de la Renaissance. Com-
posé de 10 chanteurs profession-
nels il s’est rendu dans toutes les 
salles les plus prestigieuses du 
monde. À l’Ile d’Yeu l’ensemble 
vocal interprétera des œuvres de 
Tallis et Byrd, deux compositeurs 
anglais, ainsi que de Palestrina et 
Allegri, deux compositeurs Italiens.
Rencontre avec Peter Phillipps.

Où avez-vous découvert la mu-
sique de la Renaissance, qu’y ap-
préciez-vous particulièrement ?

C’est à Oxford que j’ai découvert 
la musique de la Renaissance et 
plus particulièrement la polyphonie 
de la Renaissance alors que je me 
consacrais à l’étude de l’orgue. C’est 
la complexité de cette musique que 
j’aime beaucoup. Dans un chœur, 
il peut y avoir cinq à six lignes de 
mélodie en même temps. On peut 
jouer vingt fois le même morceau 
et à chaque fois on y découvre un 
nouvel aspect. C’est extraordinaire 
! Sachant que cette complexité du 

style n’empêche pas la sobriété du 
rendu musical. 

Pourquoi la polyphonie ?
La polyphonie, c’est-à-dire un 

chœur ou un ensemble vocal non ac-
compagné d’instruments, permet une 
véritable mise en valeur de la beauté 
des voix. Ce qui est passionnant, c’est 
de tout faire pour approcher la per-
fection, la justesse de chacune des 
voix et de trouver le meilleur équilibre. 
L’ensemble vocal est comme un ins-
trument sur lequel on peut atteindre le 
plus beau son, atteindre l’idéal. C’est 
beaucoup moins mécanique que le 

son d’un orgue, par exemple. Le son 
de la voix humaine est beaucoup plus 
intense et profond. 

Quel est le genre de public qui 
vient vous écouter ?

Nos concerts attirent tous les pu-
blics. La musique de la Renaissance 
est une musique complètement diffé-
rente du reste de la musique classique. 
Elle n’a rien à voir avec une symphonie 
de Beethoven ou n’importe quel opé-
ra. Dans nos concerts, tous les âges 
sont représentés, des jeunes autant 
que des seniors. Aux Etats-Unis, nous 
sommes appelés les « rock stars ».

Chaque public est différent et j’appré-
cie particulièrement le public français 
parce qu’il est très réceptif à la mu-
sique de la Renaissance. Je le sens 
contemplatif devant cette musique. 
Pour chaque concert, nous interpré-
tons différemment les morceaux que 
nous chantons. Nous cherchons à 
coller le plus aux attentes de l’auditoi-
re. Ainsi le « Miserere » d’Allegri que 
nous avons  chanté plus de 400 fois 
en concert, jamais nous ne l’avons in-
terprété de la même manière. 

 Samedi 19 mai
The Tallis Scholars
Direction : Peters Phillipps
Ile d’Yeu
Eglise Notre-Dame-du-Port
Billetterie ouverte
Trois Diapason d’Or et un Choc
du Monde de la Musique

A ne pas manquer le concert ex-
ceptionnel de l’ensemble vocal de 
référence mondiale :

Vendredi 11 mai 
The King’s Singers
Musique de la Renaissance
à nos jours
Mouilleron-le-Captif
Eglise Saint Martin - 20h30
Billetterie ouverte

Concours de photo
au refuge de Grasla

Le refuge de Grasla, aux Brou-
zils, organise la sixième édition de 
son concours de peinture, sous le 
thème des « détails de la forêt ». Le 
concours compte cette année deux 
nouveautés. D’une part, il s’ouvre à 
deux nouvelles catégories d’artistes 
peintres de moins de 18 ans : les 
13/17 ans et les 8/12 ans. Et, d’autre 
part, il inclut une nouvelle discipline : 
la photographie. 
Le concours de peinture se dérou-
lera le dimanche 3 juin sur le site. Il 
sera ouvert à tous, peintres, ama-
teurs ou professionnels, de Vendée 
ou d’ailleurs. Le concours photo se 
déroulera du 1er mai au 3 juin. Durant 
cette période, les artistes devront se 
rendre sur place pour prendre leurs 
clichés. Les frais d’inscription au 
concours, de cinq euros, donnent 
droit à une entrée. Les clichés, deux 
par candidat, devront être déposés 
à l’accueil, au format A4, sans enca-
drement ni signature. Les délibéra-
tions du jury auront lieu le 3 juin.

■ Contact Refuge de Grasla :   
Sandrine Dugas - 02 51 43 85 90 (hors 
saison) ou 02 51 42 96 20 (durant la sai-
son) - Mail : refugedegrasla@wanadoo.fr 

À PARTIR DU 1ER MAI

Qu’est-ce qu’un kaléidoscope ? 
Le peintre Yves Baudry, de Mouzueil, 
donne la définition suivante : « Petit 
objet fascinant qui éclate la lumière, 
les espaces, les formes et les cou-
leurs en une multitude infinie de 
configurations ». La Nef Théodelin, à 
Vouvant, accueille jusqu’au 8 mai la 
première exposition de l’année orga-
nisée par l’association Vouvant village 
de peintres. Intitulée un éclaté en plu-
sieurs, cette exposition présente l’am-
bition de réunir sur un même espace 

l’ensemble des artistes ayant déjà 
exposé dans la Nef. Ils sont quinze à 
avoir relevé le défi et travaillé sur un 
même thème, un court texte de Phi-
lippe Delerm, Les Kaléidoscopes, ex-
trait de « La première gorgée de bière 
et autres plaisirs minuscules », un re-
cueil de nouvelles édité en 1997 qui a 
connu un grand succès.

■ Jusqu’au mardi 8 mai
Entrée libre
Renseignements : 02 51 00 85 89

                        Vouvant
Un kaléidoscope du Village de peintres
JUSQU’AU 8 MAI

Le concours Arts et Lettres qui était 
proposé aux habitants de dix-neuf 
communes du canton de La Châtai-
gneraie depuis décembre dernier ar-
rive à son terme. Une soirée prévue 
le samedi 12 mai donnera l’occasion 
à ceux qui le souhaitent de venir ad-
mirer l’exposition des œuvres des 
candidats. Mais aussi de découvrir 
sur scène ceux qui concourent dans 
les catégories danse, chant, théâtre, 

musique… La soirée débute à 20h : 
la salle intercommunale d’animation 
rurale accueillera le public, les can-
didats et un jury composé de cinq 
professionnels. D’autres artistes in-
terviendront : Gianni Joseph, Flora 
Simonne, Jean-Claude Lumet, Les 
Pâtes volantes. 

■ Réservations : 02 51 52 62 37 (places 
limitées). Tarif : 2€ (gratuit - 16 ans). 

                        Arts et Lettres à La Châtaigneraie
Les lauréats présentent leurs œuvres
SAMEDI 12 MAI

L’Orchestre de Vendée se pro-
duit en l’église de Chambretaud le 
dimanche 13 mai, à 16h. Sous la 
direction de Claude Bardon, les cin-
quante et un musiciens qui compo-
sent l’orchestre joueront ce soir-là la 
« Fanfare de La Péri » de Dukas et les 
« Fanfares Liturgiques » de Tomasi. 

Puis, onze chanteurs professionnels 
et soixante-huit enfants de l’Institut 
Musical de Vendée rejoindront les 
musiciens de l’orchestre pour inter-
préter le « Requiem de Faure ».

■ Réservations : 02 51 65 11 32
ou 02 51 91 51 24. Tarif : 5€. 

                           L’Orchestre de Vendée
« Requiem de Faure »
DIMANCHE 13 MAI
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CULTURE - La nuit des musées en Vendée : rendez-vous samedi 19 mai

Découvrez votre histoire
à la lumière des musées

Le musée du troisième millénaire 
des Lucs-sur-Boulogne qui vient de 
fêter récemment ses 50 000 premiers 
visiteurs invite les Vendéens à un ex-
traordinaire voyage dans l’histoire de 
la Vendée. L’Historial ouvre ses por-
tes aux noctambules qui pourront 
découvrir ou redécouvrir à loisir les 
richesses du patrimoine vendéen. 
La nuit des musées sera aussi l’oc-
casion d’admirer les travaux des en-
fants conçus dans le cadre de l’éco-
le départementale du patrimoine. Au 
programme :

20h-22h et 23h30-2h : animations 
musicales dans les espaces muséo-
graphiques 
• Chanson au luth et à la guiterne 
des XVe et XVIe siècle par Jeanne-
Marie Gilbert
• Intermèdes musicaux à la vielle à 
roue par Laurent Tixier
• Danse et musique folklorique  par 
le groupe « Les Beucquots d’aux 
Lucs »
20h30-21h30 : animation extérieure
• Défilé animé par La Stéphanoise 
Musique danse, batterie-fanfare

22h-23h: Concert « Mémoire de la 
Mer » 
• Œuvres de Gounod, Duparc, De-
bussy interprétées par Pierre-Henri 
Ageorges, ténor, Béatrice Dubost au 
piano, Jeanne Brulfert au violon et 
Hélène Isoir au violoncelle.

■ Historial de la Vendée,
Les Lucs-sur-Boulogne / Samedi 19 mai,
entrée gratuite de 20h à 2h du matin.
Renseignements : 02 51 47 61 61
www.vendee.fr

Historial de la Vendée aux Lucs-sur-Boulogne
Voyage nocturne dans l’histoire de la Vendée

Musée ornithologique de La Chaize-le-Vicomte
310 espèces d’oiseaux
prolongent la nuit

Le musée ornithologique Char-
les Payraudeau présente la collec-
tion d’oiseaux confectionnée par 
ce naturaliste vendéen entre 1825 
et 1865. Les spectateurs auront 
donc la chance de découvrir en-
viron 310 espèces ornithologiques 
tout en profitant des visites gui-
dées qui seront dispensées toute 
la soirée, jusqu’à une heure du 
matin. Par ailleurs, dès 20h, ceux 
qui le souhaitent pourront prendre 
le départ de la sortie crépusculaire 
organisée dans la vallée verte du 
Marillet à la Chaize-le-Vicomte. 
Pour y découvrir ? Les oiseaux 
bien sûr !

■ Musée ornithologique,
La Chaize-le-Vicomte / Samedi 19 mai, 
entrée et animations gratuites de 19h30 
à 1h du matin. Visites guidées toute la 
soirée.
Renseignements : 02 51 05 70 21

Ecomusée du Daviaud à La Barre-de-Monts
Balade entre nature et patrimoine

Le Marais Breton donne rendez-
vous aux curieux à l’écomusée du 
Daviaud. Balade entre nature et pa-
trimoine, concert et découverte d’ob-
jets insolites du musée font partie du 
programme. 
20h30 : concert proposé par l’ensem-
ble Galatée, intitulé Notes et vers en 
verre : poèmes sur le vin et l’ivresse, 
musique baroque, dégustation de vin. 
22h : découverte des objets insoli-
tes de l’écomusée à la lumière des 
lanternes.

■ Ecomusée du Daviaud,
La Barre-de-Monts / Samedi 19 mai,
entrée gratuite de 20h à minuit.
Renseignements : 02 51 93 84 84

A la lampe frontale, les visiteurs 
plongeront dans la mine et visiteront 
de façon originale le musée, son ex-
position Empreintes d’histoire. Sans 
compter les animations musicales, 
la mise en lumière des vitraux de la 
chapelle des Mineurs et l’expo de 
photos prises dans le cadre de l’éco-
le départementale du patrimoine.

■ Centre minier,
Faymoreau / Samedi 19 mai, entrée gra-
tuite de 21h à 1h du matin.
Renseignements : 02 51 00 48 48

Centre minier de Faymoreau
Voyage au centre 
de la terre

Exposition de peintures, gravures et 
photographies anciennes sur la ville 
de Montaigu et son pays.

■ Musée de Montaigu
(Parc des Rochettes) / Samedi 19 mai, 
entrée gratuite de 10h à 23h.
Renseignements : 02 51 09 21 21

Musée de Montaigu 
Gravures
anciennes

Les animations commencent au 
Bois Juquaud avant la tombée de 
la nuit puisque le premier rendez-
vous est fixé à 17 h 30. Une marche 
commentée avec accompagnement 
musical permettra aux participants 
de découvrir le marais, les écluses et 
les étiers. Dès 19h30, une restaura-
tion légère fera patienter le public qui 
pourra participer, de 20h30 à 1h au  
bal traditionnel en plein air avec les 

groupes Evadezinn et Free son. Tout 
en profitant des dernières heures du 
jour au son des contes et chansons 
de chez nous.

■ Bourrine du Bois Juquaud,
Saint-Hilaire-de-Riez / Samedi 19 mai, 
entrée et animations gratuites 17h30 à 1h 
du matin.  
Renseignements :
02 51 49 27 37

Tout l’univers du peintre Charles 
Milcendeau est conservé au cœur 
du Marais breton vendéen. Le mu-
sée Milcendeau Jean Yole à Soul-
lans abrite une partie significative 
de son œuvre.
Ainsi qu’une maison maraîchine qui 
renferme un décor de peintures mu-
rales directement inspirées de l’art 
mudéjar andalou. La nuit des mu-

sées sera aussi l’occasion d’admirer 
les travaux des enfants conçus dans 
le cadre de l’école départementale 
du patrimoine.

■ Musée Milcendeau Jean Yole,
Soullans / Samedi 19 mai,
entrée gratuite de 19h à 1h du matin.  
Renseignements : 02 51 35 03 84

Musée Milcendeau Jean Yole à Soullans 
Visite insolite du musée à la torche

À Fontenay, c’est une belle col-
lection de verreries du IIème siècle 
de notre ère, l’ethnologie du sud 
Vendée au XIXe siècle mais aussi 
l’histoire de la ville et la galerie 
des beaux-arts qui attendent les 
visiteurs, samedi 19 mai. D’autres 
pencheront plus pour les visites-
éclairs proposées tout au long de 

la soirée (durée environ 10 minu-
tes). Et, en famille, place aux ate-
liers d’expression artistique ! Avis 
aux amateurs. 

■ Musée de Fontenay-le-Comte /
Samedi 19 mai, ouverture de 19h à 23h, 
entrée gratuite tout le week-end. 
Renseignements : 02 51 69 31 31

Musée de Fontenay-le-Comte
Visites éclairs de nuit
et sans modération

Bourrine du Bois Juquaud à Saint-Hilaire-de-Riez 
À la découverte du marais
breton du siècle dernier

Les lumières brillent à la tombée de la nuit, samedi 19 mai et illuminent huit 
sites du département pour célébrer le rendez-vous annuel des amoureux de 
l’histoire : la nuit des musées. Découvrez votre histoire à la lumière des mu-
sées est le thème retenu cette année pour faire la fête sous les étoiles. Il n’y a 
plus qu’à pousser les portes, pénétrer dans la douce obscurité des musées, 
en plein cœur de leurs collections, pour se laisser séduire par les animations 
nocturnes gratuites proposées en partenariat avec le Conseil Général. Visites 
guidées à la lampe torche ou aux flambeaux, expositions, concerts, bals et 
autres illuminations chargées d’histoire attendent de pied ferme les curieux.
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